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La crise.

Nous lisons dans le Globe da 22
décembre:

“ Nous devons prévenir nos con.
frères conservateurs qui se sont pris
à décrier M. Brown, qu'ils marinent
des verges que nous saurons peut-
être étrenner sur leurs reins avant
longtemps. Le meilleur service qu’ils
puissent rendre à leurs maîtres et un
public serait de tenir leurs bouches
bien closes jusqu'à ce que les faits
concernant la dispute ministérielle
soient connus ; nous pouvons les as-
surer qu’alors ce ne sera pas à nous
mais it eux à se retirer de la discus-
sion. En attendant, tous se sont en-

générales, même. avant la-prochaine
convocation des Chambres : ‘et nôus
pouvons ajouterque malgré les léçons
de discrétion données par le Globe,
le public connaîtra avant longlemps
les causes du la rupture ministériel-
le.

C’est ce que nous at‘entans impa-
tiemment.

 

-—. <-a0-

La Minerve d'hier nous apprend
que les Hons, MM. Galt et Howland
doivent partir ces jours-ci pour Wa.
shington, afin de continuer les négo-
ciations sur le Traité de Réciprocité.
Il.y a cu une correspondance suivie
entre notre gouvernement et ‘ceux

des provinces maritimes, afin que
toutes les colonies anglaises de l’A-
mérique Britannique du Nord agis-
sent de concert. Des représentants
des provinces maritimes rencoutre-
ront MM. Galt et Howland à Port-

 

ne comptons pas moins de aix égli-
ses où la messe de minuit a été cé-
lébrée : à Notre-Dame, au Gesù, à
St. Jacques, à St- Pierre, à St. Pa-
trice et auMontSte. Famille.
Dans chacun de ces temples, il y a

eu un déploiement extraordinaire
de luxe, d'illuminations, de décora-
tions, de musique et de chant. Nous
n’en mentionnons aucun en parlicu-
lier, de crainte de ne pas rendre jus-
lice à tous ceux dont les efforts ot le
travail méritent les plus entières fé-
licitations: tout a bien réussi.

Ajoutons que toute la population
catholique était sur pieds : entre mi-
nuit et-trois heures du matin les rues
étaient encombrées, comme aux
jours des grandes démonstrations pu-
bliques.

Unefoule encore plus considérable
queles années dernières s’est appro-
chée des tables de la communion.

nal bien déterminé à jouir de l’exis-
tence. Sa rédaction est soignée ct
bien faite ; M. E. Gérin, qui en est
chargé, a d’ailleurs fourni des preu-
ves d’un talent incontestable et nous
ne doutons pas qu’il sache donner aun
Canada toute l’importance que doit
avoir un organe du gouvernement
Le nouveau joürnal est du même
format que la Minerve et paraît trois
fois par semaine: son prix d'abon-
nement cst de $4 par année.

L'Echo de la France, revue étrangère
de sciences et de littérature ; Louis
Ricard, Ecr., Avocat, Editeur-l'ro-
priétaire, Montréal.

Nous voyons avec plaisir que le
Propriétaire-Editeur de ce nouveau
journal n’a pas compté en vuin sur
l’encouragement du public, carle se.
cond numéro vient de paraitre. En

vage d’entrée. Lorsque les deux
Sœurs qui ocoupaient le couvent don-
nèrent .l’alarme, les habitants du
village, protestants comme catholi-
queg, accourent au secours ; mais
l’absence de pompes à fev,le manque
d’eau et surtout le défaut d’organisa-
tion et de sang-froid rendirent leurs
efforts inutiles. Lorsque le feu fut
aperçu, un homme d’énergie, avec
une hache etun sccau d’eau, s’en
serait rendu maître.

Cetle bâtisse,construite il n’y n que
4 ou 5 ans, par R. E. Carcoran Ecr.,
comme résidence privée, au coût de
$2,100, était en pierre et sans contre-
dit In plus élégante de tout le T'own-
skip de Rawdon. Les Sœurs de Ste.
Anne venaient d'en faire l’acquisi-
tion et avaient fondé une mission
depuis à peine deux mois. Les dom-
mages sont estimés à $1,600. Aven-
he assurance n’était effectuée sur lu

Sous ce titre, le Commercial Ad-
vertiser de New-York publie une
lettre émanant d’une plume sûre et
que nous nous faisons un devoir de
mettre sous les yeux de nos lecteurs.
En le lisant attentivement, ils com
prendront ce que c'est que la doctrine
Monroe, son sens et su portée vérita-
bles :

La doctrine Monroe est la négation
des droits que nous confèrela loi des
nations dans les pays étrangers ot
Pextinction virtuelle de l’indépen-
dance nationale de tous les Etats
auxquels on pourrait la faire s’appli-
quer. Elo constitue, de lu part du
gouvernement américain,une préten-
tion à s'arroger, par la seule force de
su propre volonté, un protectorat in-
dépendant de tout assentiment léga-
lement consacré de la part de la
partie protégée. Le protectorat exeroé

Telle à été autrefois la politique
de l’ancienne Rome et à une époque
plus reculée encore celle des orgeuil-
leux conquérants de la Grèce et de
"Asie. Alors, de quelques sentiments
de justice internationale dont aient
pu être imbus,à un faible degré peut-
être, les hommes éclairés de cette
époque, ils ont élé entièrement im-
puissants àarrêter le flot du pouvoir
et de ln conquête, ou à semer avec
succès le germo d’une égale justice
parmi les nations et les races d’horn-
mes. Tout s’inclinait devant le pos-
segseur du pouvoir, libre de toute
contrainte et n'étant tenu à observer
aucun principe de droit on d'egale
Justice envers les nations. "Toutes les
institutions politiques étaient assami-
lées aux (héorics de gouvernement
adoptées et mises en vigueur par ln
seule volonté du conquérant triom-

 
La doctrine Monroe tend à l'ac-

complissement du mème ordre de
choses sur le “continent de l’Améri-
que, par des moyens plus doux,peut-
être, mais non moins efficaces. Ce
qui a été fait duns les temps anciens,

bâtisse.
C’est donc une perte (très sensible

pour les bonnes Sœurs de Ste. Anne
qui, pour établir à Rawdon une bran-
che de leur Maison, s'étaient imposé
lès plus grands sacrifices.

voici le sommaire: La marque de
naissance ; Ilistoire philosophique;
POuvroir dans le salon ; Mort du gi-
néral de Lamoricière; Impressions
d’un paysan ; les Evènements du
Mois.

par un gouvernement sur un autre
s'applique aux intérôts à protéger ou
À modifier. Le genre de protectorat
que la doctrine Monroe prétend ex-
srcer sur les nations aujourd’hui
indépendantes des deux continents

land.
L’Hon. M. Thomas Ryan doit se

rendre incessamment en France,
puis en Espagne et au Portugal,
pour établir des relations commer-

tendus pour garder le silence tou-
chantles circonstances de la dispute,
en vue des intérêts publics, et les
journaux conservateurs devraient a-
voir assez de discrétion pour imiter
le silence de leurs chefs. ”

C'était, à lu fois, lu célébration de
Noël et la fin du Jubilé : cette dou-
ble circonstance a rendu la fête de
lundi plus belle et plus éloquente, si
cela se peut, que d'habitude.
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“S être le mot 

Commeon le voit, la véracité de
la Minerve qui regarde la retraite de
M. Brown comme une affaire de peu
d'importance, et qui va même jus-
qu’à insinuer qu’il n’y a pas de crise
réelle, esten défaut une fois de plus:
c’est un fait que nous constatons et
dont nous ne sommes aucunement
surpris d’ailleurs.

Quoiqu'il en soit, le ton qu’a pris
l'organe de l’ex-président de l’Exé-
cutif met en évidence le méconten-
tement de M. Brown et nous porte
peu à croire uux avancés de noire
confrère de la rue St. Vincent. En
core une fois, nous considérons comn-
me impossible que M. Brown se soit
retiré du Cabinet sur une question
étrangère à celle qui a servi de bse
à la coalition; et le fait que M.
Howland ne croit pas devoir prendre
sur lui de garder son portefeuille, vù
le départ du Président du Conseil,
indique que ce n’est pas une ques-
tion secondaire pui au pu briser le
lien qui unissait M. Brown à M.
Cartier.
Le Globe dit que lorsque les cir-

constances qui ont amené la crise
ministérielle seront connticg, ce sera
uux journaux conservateurs à se re-
tirer de la discussion et non àl’or-
gane du chef clear grit qui vient de
laisser son portefeuille.
Ce mot tombé de la plume de M.

Brown nous cache peut-être encore
des turpitades de la nature de celles
qui lui arrachaient jadis des cris de
rage contre la conduite des hommes
à qui il s'était uni et qu’il vient de
quitter; et si, comme lc disent cer-
taines feuilles ministérielles, le trai-
té de réciprocité fut cause de la rup-
ture, nous croyons que l’indignation
de M. Brown n’a pu être amené que
par l’aveu de M. Cartier qu’il dési-
rait se servir du renouvellement de
ce traité comme moyen d'amener les
Provinces Maritimes à entrer en con-
fédération ren les prenant par la
faim, sans considérer que le Canada
devra souffrir également et mème
beaucoup plus de l’apathie du gou-
vernement à ce sujet.
Nous croyons, d'après les informa-

tions acquises jusqu’à ce jour, que
non-seulement M. Brown, mais en-
core MM. Howland et MacDougall
vont remettre leurs partefouilies, et
que la division des partis devenant
plus tranchée encore qu’elle ne l’était

      

Noel!

Toute la semaine est dans ce mot. À
lui soul il la résume mieux et la raconte
plus complètement que ne pourraient
le fairo vingt pages de détails. Que
devient lo reste, à côté de cette fête
universelle dans laquelle chacun a ss
part grande ou potite 1 Plantureuses

tés du réveillon classique ; fêtes de
\x famille, intimes et bruyantee,car les
voix argentines se chargentde la partie
du tapage et s’en acquittent en cons-

: clence : voilà la véritable histoire de
cette huitaine privilégiée, qui réunit la
chrétienté entière daus une pensée et
une allégresse communes ; qui marque
l’unique halte réelle de l'année, dane la
marche luborieusement monotone de
notre vie de tous les jours. Bien témé-
raire et bien mal-avisé serait le chro-
niqueurqui entreprendrait de substituer
sa prose à l'éloquence do ce simple
mot: Noël!
Ce n'estcertespas moi qui m’y ha-

sarderai. Jelaisse à l'imagination de
chacunle soin et le plaisir do broder À
ea fantaisie sur le thèmede ces quatre
lettres magiques, qui suffisent pour
évoquer un long panorama de scènes
heureuses et pour éveiller tout un mon-
o de souvenirs. Mais le hasard à fait

tomber ces jours derniers sous ma main
| une vieille complainte populaire qui

onne peut-| :trouve ioi sa place Elle
d'un point nazez obscur des

 

ciales entre lc Canada et les posses
sions de ces puissances aux Indes
Occidentales.

—-.. 
 

Au nombre des inconvénients qui
signalent la translation du siége du
gouvernement dans le petit bourg
d'Ottawa, nous devons mettre enpre-
mière ligne l’irrégularité du service
postal. Souventil arrive que les jour-
naux et lettres de lu nouvelle capitale
n'urrivent ici que deux,irois et méme
quatre jours après leur départ. Cel
état de chose déplorable ne doit pus
subsister plus longternps, et le gou-
vernement doit prendre des mesures
eflicaces pour le faire disparaître.
Nous voyons avec plaisir Le Cu-

nada prendre l'initiative de celte
réforme, et nous voulons espérer que
su voix sera entendue, Voici ce qu’il
dit :

‘* Les citoyens d'Ottawa en général
et en particulier les lonctionnaires
publics, accoutumés à un autre systè-
ine,se plaignent de la négligence ou de
la muuvaise adiinistration qui en-
rave les malles entre Ouawa et les
villes du Bas-Canada. ll paraît que
très souventle chemin de fer qui relie
Ouawa au Grand-’l'rone manque la
correspondance à Prescoit et retarde
ninsi d’une journée l'arrivée de la
malle. Une aussi défectneuse orga
nisation est excessivement déplorable
et de toute nécessité il faut la‘modi-
fier. Une exacte correspondance entre
les deux lignes nous parait si natu-
relle et si conforme aux intérêts de
l’une et de l’autre, aussi bien que du
public voyageur, qu’il est étrange de
voir encore subsister ii l’heure qu’il
est un aussi flagrant défaut d’orga-
nisation. À qui en est la faute ? est-
ce au Grand Tronc ou à la compagnie
qui vient de faire l’acquisition du
chemin de fer d'Ottawa et Prescott ?
Nous serions curieux de le savoir.
Mais, quoiqu'il en soit, une réforme
est urgente et, s’il le faut, nous insis-
terons pour l’obtenir. ”

— Ge WP > Ben eee

Le jour de Noël à Montréal.

L'antique et tonchanto ‘coutume
de lu Messe de Minuit est, pour ainsi
dire, tout-à-fait ravivée à Montréal;
les scènes de désordre qui l’avaient
fait disparaître ayant cessé, il deve-
nuit pénible de voir nôtre ville privée

 

Le soir, aprés l'Angelus, toutes
les cloches de toutes les églises de
lu ville, ont annoncé,à pleines volées,
la cloture du Jubilé.
—eu

Publications.

I.
Le Canada, journal politique, litté-

raire et commercial: Ottawa,
Duvernay et Frère.

Ce journal dont nous avons déjà
eu occusion de parler est sorti jeudi
dernier à Ottawa. Pour profession
de foi politique, il se déclure conser-
vateur dans toute l'énergie du mot :
d’ailleurs, le noin de ses propriétai-
res suffirait pour nous renseigner sur
ce sujet, Nous ne lui en faisons pas
un crite : nous avons assez de libé-
ralité pour laisser à chacun ses opi-
nions ; mais nous regretions de voir
que, dés son début, notre confrére
tend à se mettre ou niveau de la
Minerve en insultant ses adversuiros
anticipés, ceux qui ne parlagen! pas
la politique dc sus putrons. U'est
ainsi, par exemple que, parlant de
ceux qui veulent la séparation du
Canada d’uvec l'Angleterre et lindé-
pendance de notre pays, il dit:
“ Et il faut être vu fou ou trattre,

“ou l’un et l’autre à la fois, pour
*“ désirer la rupture de ce lien qui
“ fait notre sécurité dans le présent
* et qui nous permet de nous prépa-

‘* rer pour l’avenir. ” .
Celle manière un peu cavalière

de traiter ceux qui diffèrent d’opinion
sur ce grave sujet ne convient pas, à
notre sens, dans la bouche d’un hom-
me qui entre dansla carrière. Malgré
cela, cependant, nous voulons espé-
rer que notre confrère fera mieux
qu’il ne promet par ce début: lu cour-
toisie et la modération sont deux
choses essenticlles entre adversaires
politiques qui se respectent et qui
tiennent à discuter librement, cons-
cienc:eusement. Pourquoiles insulter
sahs provocation et gratuitement ?
Aureste, le Canada central avait,

besoin d’an journal français, «t nous
félicitons encore une fois MM. Du-
vernay & Frère de l’idée qu’ils ont
que d'aller fuader un établissement
dans lä*idnvelle capitale, persuadé
que leur” esprit d'entreprise recevra
le patronage et l’appui du ministère
dont ils défendent la politique d’une
manière aussi entière.

 

 de ces spectacles religieux dont

traditions familières attachées à la nuit
du 25 décembre. Nous avons tous ‘ap-
ris—et nous avons eu garde de l’ou-

blier—que, dans cette nuit bénie, lo

laisse tomber par les chetninées une
pluie de cudeaux duns les petits bas et
les souliers mignons placés dans l’âtre
pour ler recevoir. D'où vient que ce
rôle de l’rovidence des enfants lui a
été particulièrement assigné par une
foi naive 1 La complainte tépond,par la
légende que voici:

I était trois perte enfants
Qui s’en allaient glaner aux champs.

S’en vont un soir chez un boucher :
—Boucher, voudrais-tu nous loger ?
—Entrez, entrez, petits enfants ;
Y a d'la place assurément.

Ils n’étaient pas sitôt entrés
Quele boucher les à tués :
Les a coupés en p’uts morceaux,
Mis au salir comme pourceaux.

Saint Nicolas, au bout d’sept ans,
Saint Nicolas vint dans ce champ; |
Il s’en alla chez te boucher:
—Boucher, voudrais-tu me loger ?

—Entrez. entrex, Saint Nicolas, - -
Y à d'in place, il n’en manque pas ?
11 n’était pas sitôt entré
Qu'il à demandé à souper.

—Voulez-vous un morceaud’jambon ? -
—Je n'en veux pas, il n'est pas-bon.
—Voulex-vous un morceau dé-véau t
—e n’en veux pas, il n’est pasbeau.

Dup'tit salé je veux avoir,
= «2 sopt ans qu’est dans l’aajoir3 © © ;
vand le boucler entendit çä, =. - Hors de la porte il s’enfoya. "

grat: Saint Nicholas fait une tournée| -
générale sur les toits des maisons et|.”

Ajortons que Le Canada nous pa-
   

#' —Boucher, boucher, ne l’enfuis pas!
Repens-toi, Dieu te pardonnera.
Saint Nicolas trois doigts
Dessus le bord de ce salois.

/ Le premier dit :—J’ui Lien dormi !
Le second dit :—Et moi nussi !
Etle troisième répondit : _-
—le croyais ôtre en paradis !

On comprend que le: saint qui. a don-
nécette preuve éclatante de sollicitude
‘pour les enfants soit demeuré” depuis
lors leur patron de prédilection. On
comprend mieux encore qu'après avoir
ressuscité du bout du doigt les inno-
cents jambonueaux décuupés ot salés
depuis sépt ans, Te tout-puissant Saint
Nicholas n'éprouve pas lo moindre em-
barras à faire lo tour do monde en une
nuit, pour laisser un souvenir À chacun
de ses petits protégés.

Les chercheurs de noise diront que
tua complainto n’est pas forte ; qu’elle
pécho à la fois par ls poésie et par la
vraisemblance. Je n'ai pas à ln défen-
dre ; je la donnetelle que je l'ai tron
vée. Maisen faiblesse même, aupoint
de vue déla question d'art, est une
preuve de son authenticité.

Tl n’en est pas moins vrai que ls
distribation de Saint Nicholas a dû être
cette année riche et abondante, à cn

endantles jours qui ont précédé cette
Sate miraculeuse - do 25décembre.

a Jeu” 

Tous ves articles sont exelusive-
ment des reprodyctions ; mais il est
facile de remarquer le bon goût et le
tact qui a présidé à leur choix. Nous
ne désesperons pas encore de voir
M. Ricard y mettre du sien.

Montreal Gazette, illustrated supple.
ment: price 74 d.

Les éditeurs de la Gazette de
Montréal ont gratifié leurs abonnés
d’un joli cacleau de*Noel : c’est un
cahier de 18 pages contenant dvs
gravurestrès bien exécutées des prin-
cipaux édifices construits en cetle
ville durant l’année 1865, avec une
notice complète sur chacun d’eux.
Entr’autres gravures vous y remar-
quons celle du Gesù avec une des-
cription détaillée de ce magnifique
monument religieux. Cela fait con-
traste avec certains journaux cana-
diens qui n’ont pas jugé à propos de
mentionner l’ouverture de la nou-
velle église des RR. PP, Jésuites, ou
qui en ont parie seulement pour
mémoire, tout comme on raconte en
trois lignes un accident ou un incen-
die de peu d’imporiance. Ajoutons
que ces gravures sont faites pur M.
Walker d’après des photographies
supérieures de M. Notman : le tout
est exact et frappant de ressemblen-
ce.

Cette publication est réellement
précieuse et nous fClicitons de tout
coeur les Editeurs de 'a Gazelle sur
leur esprit d’entreprise. Nous félici-
tons particulièrement M. W. H.'Têtu,
un des rédacteurs de ce journal,qui u
écrit les r.otices historiques. Sun tra-
vail est excellent, fait honneur à ses
talents et il a droit de s’en montrer
fier.
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Incondie du couvent do
Rawdon.

Notre correspondant de St. Jac-
ques de l’Achigan nous informe que
le magnifique couvent que les Sœurs
de Ste. Anne possédaient à St. Pa-
trick de Rawdon,est devenu la proie
des flammes, vendredi dernier le 22
courant vers huit heures du matin.
On n'est pas cerlain sur l’origine du
feu, car l’on regardait la bâtisse com
me à l’épreuve de l'incendie : son
suppose cependant qu’il fut commu-
niqué au colombage, par un poële qui 
 

juger par l’aspect affairé des magasins

était placé dedans à l’étage inférieur,

Souvenirs de Noel à Westminster.
 

Il n’y a peut-être pas dans le mondo
entier, il n’y a certainement pas en
Angleterre, une salle où l’hospitalité
souveraine ait Été exercéo aussi ma-
gnifiquement qu’à Westminster Hall
aux jours deNoël ; Westminster Hall,
cette noble salle ajoutée à l’ancien
palsie d'Edouard lo confesseur par
Guillaume I1; Wesminster Hall, dont
les murailles ont été surélevées et le
beau plafond de chêne sculpté mis en
place par les soins de Richard IL.

Quoique Sir Charles Barry ait fait
de la grande salle de Weetmiusterle
vestibule du porlement, il est impossi-
blo d'entrer dans ectto enceinte royale
sans être frappé du changoment qui
s’est opéré dans les destinées de cette
salle autrefois employée aux fêtes de
couronnement et des Neüls royales, et
dont les échos, au lieu de répéter les
cris solennels des hérauts d’armes et
les lais de Noël, ne répètent plus ou.
jourd,hui que le murmure confus des
gens de lois qui entrent aux tribunaux
et des législateurs qui se rendent dans
les doux chambres. Les fenêtres seules,
avec leurs immenses vitrauxchargée de
personnages historiques, rappellent
oncore l'antique splendeur de lu grande
salle do Westminster,

C’est là qu’Edouard ler fat procla- couronnement. Richard 11, pour célé.
_brer l'achèvementde la salle, y donna

 
méroi et qu’il donna les fêtes de son da
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Le Waterloo Advertiser.

Le Waterloo Advertiser vient d’en-
trer duns sa onzième année ; nous
avons retnarqué avec plaisirque cette
intéressante leuille qui est Péc-o des
townships de l’Est, et plus apéciule-
ment da district de Bedford, est dans
un état de prospérité qui fuit honneur
aux populations des townships.
L’Advertiser ne lnisse rien à désirer
sous le rapport typographique, et,
quant à sa rédaction, lu plume habile
de cd, Noise est là pour en répondre.

Nous souhaitons à notre estimable
confrère la continuation des succès
qu’il a obtenus jusqu’à ce jour.

- -— Weee

Arrestation du Capt. Semmes.

Le Courrier des Etats-Unis annon-
ce, d’après une dépêche de Montgu-
mery (Alabama), l’arrestalion dans
asuttu ville, per ordre du ouvaltaiss du

la guerre, du capitaine Raphaël Sem-
mes, ancien commandant du corsai-
re Alabama. On ne donne pas les
raisons qui ont motivé celle nrresta-
tion : on dit sculement que M. Sem-
mes a été dirigé, le jour même, sur
Washington sous bonne escorte, pour
y sublir son procès.

M. Thoinas Corwin est mort lundi
roir ii Washington, -
M. Corwin ©lait une des illustra-

tions parlementaires des Etats-Unis,
Pendant trente-cing ans, il n’a cessé
dejouer un rôle important sur la scène
politique. Né dans '¢ Kentucky en
1794 et desceudant d’ane vieille fa-
mille hongroise, M. Corwin se fixa
dans l’Olio ea 1819. fly fur élu
membre de la législature en 1822,
{En 1831,il fut choisi comme membre
du Congrès, où il siégea jusqu’en
1840, époque à laquelle il fut élu
gouverneur de l'Ohio. Nommé séna
teur des Etats-Unis en 1845, il fut
secrétaire du ‘Trésor sous l’adminis-
tration Fillmore. En 1858, il fat de
nouveau envoyé au Congrès et réélu
en 1860. Nommé par M. Lincoln
ministre des Etats-Unis à Mexico, il
occupa ce poste jésqu’en 1864.

C'était un orateur brillant et un
véritable patriote.

   

un bauquet de Noël qui dura plusieurs { tenir dans ln vaste c:.ceinte. En 127
jours. On yservit 2G ou 28 bœufs,
300 moutons et do gibier incalculable |
et, par un étrange retour des choses

d’ici bas, c'est duns cette salle que Ri
chard fat déposé et que fut prononcée
la sentence qui le condamnait à un
perpétuel emprisonnement. (
Une grande partio du palais fut

brulée en 1512, et la seule grande
salle fut réparéà pour servir, comme
avant, dit Stow, aux fêtes du couron
nement, sux cours dejuatiee instituées
pour juger les.traîtres etautres grands
criminels d'Etat. Solon’ l'expression
de Foss, cette salle a 616 pendant sept
siècles et demile vrai pré'oire, la gran
de sulle de justice de-toute l'Angleter-
re.
Oc se rappallel'anxiété’: générale

qui régno lors de l’incendie de 1884 ;
tandis que les appartements du palais
s’écroulaient, et que leurs boiseries
étaient dévorées par les flammes, on
entendait le pouple pousser ce seul
ori : * Sauvoz la salle | sauves la salle
de Westminator ! ”

Mais venons aux fêtes de Noël,
célébrées duna cotto salle. Là John
célébra la Noël on'1218 et én 1274 ;
son successeur, Henri III, la célébra
en 1284, 1288 ot 1241. En 1248,
tandis que Henri eélébrait la Noël à
Winchester, il ordoncait qu'on servit

ns Is grande salle de Westminster,
le jour de la Circoncision, un repas à autant de pauvres qu'il en pourrait

”
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de l'Amérique s'adresse essentielle
ment à l’édifice politique et social
de la société entière et pénètre jus-
que dans son organisation la plus

Il devient en un mot une
absorption virtuelle de tous les traits

de l'indépendance

intime.

curactéristiques
nationle et de la liberté d'action.

Imposer une forme particulière do
gouvernement à un pays, c'est dicter
à son peuple la natme de ses obliga
tions civiques et la direction que ses
pensées et ses actes doivent prendre
Ce procédé d'absorption d’après

les théories des annexionnistes, doi
s’étendre à l'avenir dans l’Amérique
entière, seplentrionale et méridiona-
le, ct par Une conséquence logique
être également applicable à toutes
les Antilles ct les autres îles situées
à proximité des deux côtés de ces
grands continents,
Lu doctrine Monroe tend donc,pa

les conséquences logiques de son
application extrême, à absorber de la
façon la plus sommaire une douzaine
environ de nationalitde

ce des Etats. Unis. Elleyisepro tanto
à l’établissement de la domination
universelle sur les deux Amériques

sebCprcauslaus-

tes, en leur assurant, par notre influ-
ence prédominante, certaines formes
de gouvernement propros à dévelop-
per ln puissance politique et l’influen-

quand la loi et les principes de l’é-
galité et la justice étaient inconnus,
en matière d'absorption nationale et
d’unification par la volonté d’une
seule téle souveraine, on se proposu
de l’accomplir aujourd’hui, à l’aide
fle lu doctrine Monroe, par la volonté
souvoraine du peuple américain.

La loi internationale ne justifie ni
ne tolore une annihilation aussi gé-
nérale des droits naturels des Etats

- grands eu petits.

Admettre le contraire, c’est luire
injure au sens commun de l’humani-
té et justifier la violation la plus flu-
grante de toutes les lois sur lesquelles
sont fondées les communautés d’homn-
mes et qui protégent les nationalités

* individuelles.

Mais il est un autre aspect sous
lequel on peut considérer la doctrine
Monroe et qui doit nous intéresser

y Plus particulièrement que tout autre
en ce qui touche À notre ainour propre
national, à nos plus grands intérêts
et à nos droits nationaux.

Qi, enue Pogido do la doctiiseu Mon

roe, noun devons acquérir une supe
riorité d’iniluence et d'autorité sur
les nations de cet hémisphoère, à l'a-
vantage de notre commerce et de
notre politique et au détriment de
l’egalité des droits des nations des
autres parties du monde, qui peut

t

3

Maiscelte prétention à la domination €Mpêcherles grandes nations de l’Eu-
universelle, où quelque chose en up-
prochant, est contraire à la loi des
nations ut justifie une combinaison
armée de toutes les nations pour la
combattre par la force des armes.

La loi internationale raconnaîtdaus
la condition normale et pacifique de
la famille des nations, que chucuue
d’elles doit être indépendante et se
gouverner à sa guise, en se soumet
tant seulement à l’ubligation d’obser
ver les règles de ln justice l’une
envers l’autre dans leurs rapports
commerciaux et politiques.

Chercher à en

À la volonté où à la politique

taux de l’individualité nationale, et
pour pousser cette politique «'absorp
tion jusqu'à ses dernières limites
c'est ubolir nations et races et impo-
ser à la famille entière l'empire de la
domination universelle la plus abso-
lue.

 

en 1817 et 1820.
Edouard 1II se montrait grand

amateur de ces immonses banquets
royaux. L'art du ln cuisine étuit arrivé,
sous ‘sou règno, à da grands rafline
ments,

affectant diverscs formes, représentan
des flenre, des arbres, des poissons,

Les vina
du

temps, en une collcetion de liquenrs
épicées. Audessert, on servait des
gâteaux délicats, des épices tolles que

canelle, des grains de paradis ot du

des animaux, des
consistaient, selon

fruits.
l'expression

gingembre.

‘roi d'Ecosse,

minater,
le roi Edouard. La cuisine continua de fleurir sous
le règne de RichardII qui, selon Stow,

reindre cet arrange-
ment pacifique, existant dans une

famille de nations, et à les détacher
l’ane de l’autre pourles subordonner,

: d’une
seule, quelleque grande qu’elle soit,
c’est violer les principes fondamen-

7
le prince de Galles célébra la Noël à
Westminster ; Edouard ler l’y célébra
en 1280, 1298 et 13808 ; Edouard II,

Les orêmes, les tartes, lea
pâtés, les poulets bouillis et autres
mets délicats étaient déjà connus. Des
cuieiniors français étaient employés
parle noblesse, et les marchands quand
lle donnaient une fête, dédaignaient la
viande do boucherie comme indigno de
leur table. Déjà ou servait des geléca

Le roi Edouard célébra
us Ja grande salle de Westminster

la Noël de 1858 et eut à sa table le
roi de France prisonnier et David,

venu en Angletorre
ur offrir ses services contre la
rance. En 1862, le roi David et lo

roi de Chypre prirent part, dans West-
deux banquets donunés par

rope et de l’Asie de mettre en prati-
que les momes principes d'absorption
et de supériorité d’influcnce à l’égard
des Etats plus petits et plus fuibles,
à leur propre avantage et au détri-
ment de nos droits politiques et com-
merciaux ? Cette ductrine Monroe
renverse donc tous les principes de
droit commun entire les nations et
nous replonge une fois de plus dans

.{ la barbarie des temps anciens
[l'est clair que nous ne voudrions

pas nous soumettre pour un instant
aux conséquences de celte doctrine,
si l'Europe contre laquelle on prétend
l’appliquer,se mettaiten têtede l’udup-
ter eu sc rolusant à nous reconnaitre
nos droils communs parmi les nations
dans nos rapports avee les Kats qui
bordent ln Méditerranée et la mer du
Nord, par exemple ; en adoptant en

,| Un mol une doctrine Monroe euro-
- |péenne maintenue par l’hetion com-
, binée de l’Angleterre, de la France

et de | Espagne. Ce que nous reven-
diquons pour nous-mêmes, nous ne
pouvons le refuser aux autres.

Ces propositions montrent au pre-

eese 0e

pendit la crémaillère dans cette sallo
où dinèrent 10,000 convives. Richard
n'avait pas moins du 2,000 cuisiniers
fort habiles en leur art ec dont les
chefs ont laissé un livre de cuisine
intitulé: The form of eury, or a Roll
of english coulery, compiled about
the year 1360, by the master cooks of

- Richard IT, En 1839, Richard 11 fit la
Noël à Westminster; il parut dans la
salle vêtu de brocard d’or enrichi de
perles ot de pierres précieuses. habit
valant environ 3,000 marcs. Pendant
plusieurs jours 10,000 convives prirent
quotidiennement part au banquet ro-
al. En 1478, le roi Edouard 1V fit la
oël en grande poinpe à Westminster;

t {il avait la couronne en tête ; il distri-
bus lui même des présents à toute sa
maison.

Le roi Richard III, quoique son
règne nit été court et agité, célébra
deux Noëls dans la grandesall- de
Westminster et y déploys tant de
faato, on 1483, que Comines dit qu’il
régna avec plus de splendeur qu’aacun
roi d'Angleterre n'avait fait depuis
cent aus. L'année suivante, les pré
sents que distribua le roi à la Noël,
furent ai considérables qu’un mandat
de 200 marcs fut délivré “ pour le
paiement de cadeaux de nouvelle annéa
faits par le roi à la Noël. ” Les fôtes
ooutinuérent sans interruptionjusqu’au
jour de l’Epiphanio où elles se terminè-
rent par un déploiement inattendu de’
magnificence daus la salle do West: 
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dité et limpratiéabilité complètes de

plusillusoire qui se soitjginpisglissé
dans le‘langagediplomatique, . --:.
ms

: Nominations:   

Qualrième bataillon (4Ghaseurs (Cana <
diens, ”) _Montréal,

Les résigantions suivantes sunt accep-
tes. .
Capt. llon, P.'J. 0. Chauveau;:
Capt. et Paie-Maitre, JosephBarealou, °
Lieut, ot Adjudant} @: d°Oder d’Orsine

ngne, à
Lieut.L#‘H; Ballerose, F. X. À. Tridël,

Pierie V. Lospérunce. ... SUR
Enseigne, F. J.D.Ricard, J. Loujs, De-

mers," ! com oo ee

co CompagnieNo. i a
Poti 8tre Capt : Alphonse Aude, Ect.

vice J. L. Têtu, nommé Adjuilant" 11°
Pour être Lient. (temporairement): Jean:

B, Vallée, gentilhomme, Ecole Militaire
vice, Trudel, résignd. es .

Lu “ Compagnie Ny, 8. 1.
“Pour être Lignt. (temporairement) : Et
nest d’Orsonnens, gentilhomme, Ecole Mi-
litaire, vice, Lespérancé, résigne.

oe Compagnie No.4. ‘ _
Pour être Capt : Jésepli Osonr Bourrat,

“35.5 Vico, Lusiger Labells, qui ä laissé‘le
Hays., _ .….

Liept :_ Anseime, Labraoque,

+.
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Pour êgre | ;
géntilhomme, vice, H. N. Louis.
"Compagnie No.§. . .
Poiir 8tro Capt : Livut, Edonard Barsar.

lou; vice, Payette, décédé.
Pour être Lieut. : H, C. Berjumin Parent

gentilhomme, vice, Barealdi, prémus î

Compagnie No. 9.
Pour être Lieut. (temporairement): Jo-

seph Alphonse Valnde, gentilhonume, Eco-
le Militaire, vice, Deguise, promu,

Compygnie No. 10,
Pour être Capt. : Jacques .Olivier. Lu-

branche, Fer., vice, l’Hon. P. J. 0..Chau:.
vean, quia résigne.

Pour être Lieut: 6 L: Napoléon Beau-
diy, goutilhomme, -vice Bellerose, qui &
réaigné. Ra. Ce eee

Pour étre enseigne : Oscar. lrevust,
ueptilhomme, vice, Ricard, quia résigné.

Pour dtr” Adjndant: Capt. Jean LL. Tè-
tU,-vice-d’Orsounens, qui a résignd,

Compagnie d'Infunterie; Beanharnais.
Pour être Enseigne, (temporairement):

P. J. Ubalde Beaydry, goutilbomme, vice,
Mayer, qui u résigué. ,

SERVICE MILITAIRE.”
Bas-Catiuda.

CRATIFICAT DE Jens Chasse.

Méguatie, (B.-Canadu), Napoléon C.
Cormigr. ©

CCETETE TT

Cours. et Tribunaux.
« seg gre ong sass. àckbbecet Lab patateens Le

“COUR DE POLICE, BN

(Rupporté pour L’Ordre )

RE Q''dée
Félix Gongeon ‘et Charles Dowling, vente’

de buisson sans licence, cuuse remiso à
mardi prochain ; James Buchanan, roup-
çonnéde vol, renvoyé en, prison pour exa
men, ‘ , oo

23'dbc.
Nuël Dounat. nour aypir vendh ses haie.

song spirituenses sans, licence, $50 ot los
frais du 3 mois de prison ; Mary Smith,
mêmeoifonsu, lo jugoment pour cette affai-
su est femnis À mercredi proëliuin. |

26 déo.
Noison Vosburg, Thomas Roberison ot

Thos. Hogan, soupgon de vol d’argent,
senvpyés lauta de preuve; Cyrille St. Jean,
vol d'unu pordrix, la propriété de Jos. Pou-
lin, 8 jours de prison aux travaux forcés ;
Catherine Fitzgerald, vol d’un oie sur Jo
marché Bonsecours, renvoyée ; Elio Driso-
bois, Theodore Fowers et John Dwyer, lar-
oin, renvoyés à la Station de l’olive.
Duux entseaiptentées pur.lo l'erceptour

du Revonu sont continubus & vendiedi.
- —————en

ve COUR DU RECORDER.

 

(Rapporté pour L'Ordre.) «

, … 28 déa.
Mary Kelly, pour vagabondage, $10 ou

2 mois de prison ; Mary Ann Mason, ivres-
se et uAsaut, Ÿ5 où | mois de prison ; Che:
Thompson, Juhn Brown, James Mekiroy;
Chs. Sumonde et Guorges Jones, pour avoir
troubl&'lu paix publique en chantantdans|,
les tues vt en frappant uux portes des mai-
sous dp débanche, $4 chacun vo (5 jônrh
de prison, - :

bo 23 déc.
Wm, Conroy, pour iTresge et ausaut sur

Ed. Bates, $2 ou 15 jours da prison ; Mary)
Jouvs,pour vugabondage, £id'ou 2 mois ;
Frant Dinueli, pour s’éite-onivré et battu
uu dépôt du chemin de for, $1.50 ou 10
jours ; John MeGuggan, pour iviesse et us.
sual sur sn femme, $56 ou 1 mois; Cha.
Gugnon,pour vugabôndage, $10 ou $ mois.

“ oe 26 ‘déco.
Bernard O’koutke, ivre et-nssaut aur an

femme, $20 ou 2 mois ; John Murphy ot
Wu. Foley, deux gamins, pour vol d’une
voiture, $3 vu 3 semaines chaoun ; Damase
Dufoit, ivre ut insultant !a police, $1.50 ou
8 jours ; Stephen Carroil, méme offense,
£5 ou 1 mois. ca

An

 PS——— ap
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—Les froids extidhitsque nous a-
Vons ous In semaine vJernièré, ‘hons
uvniont fait espérer‘‘que\ noos’ aurions
un pont de glace dans cing ou sixjours;

 

mais le changement subit qu'a éprouvé |
In température retardèra probablement
la réalisation «de cette espérance. Hier
après-midi. vers ciug heures la pluie n
commencé à toniber, +

—N yaura co soir une sénñëo#spé-
cialo du Conseil-de: Ville.” ‘

he *

 

minater : le roi pertait Ia couronns et
la grande salle était aussi splendidemont
ornée que pour an couronnement. Ri-
chard uc se doutsit pos que c'était In
dernière fête qu’il devait présider, que
v'était ln, dernière-fois qu'il porterait
tranquiliement la couronoc devant scs
pairs assemblés. - co

Leroi Henry VIT; quoiqu’il manquât
de générosité, passa de brillantes nuits
de Noël.dans.!: salle de Westminster;
il y fête. le-lont mnire ot les aldermen
sle Londres. Lw souveraineté -com-
mençait à compzer avecia bourgvoisie,
* Aujourd’hui lu srande salle de West-
minster..roste silencieuso, obscureet
nue, lea nuits de Noël commeles autres
nuits : .\Vestiineter fell s’est trans-

l’absur-

KJ * x
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—Jeudi dernier, lo 21 courant, il y a
eu plusieurs professions religieuses au
‘douvent des Swmurs.Grises de,;cette
ville ; les dames suivantes sontrélitrées
en religion : Sœur Gauthier iSr. st

"| Amdlint; Sr. Blanchet dite St.” Mio ol i
{dès Säints, Sr. Brozoen, Sri Daigle}
**| Sr. Ward, Sr. Lemijeys, Sr. Hamel dig

ts Ménille, Sr. Filiatrault ditoJoly.
,=Le Lieut. Col. Da¥id, commandant la

onvalorie volunti tre, a été nommé membre
‘Un'Burean qui doit se réunir à Montréal Je
2 janyier prochain pour examiner lex offi-

|Siessvoloutaires,

| «aM.‘Amable Jodein, fils, de la maison
N. et W. Desmarieuu, ainsi que MD. Narcis-
‘ae Desmaiteau, sont” partis pour l’Europe
sumedi, à bord de lZfibernian, pour offai-
res commerciales.

—Hior matin, Blossom n été admis à
caution... {4 "+ 0° oct

« —Un-de-nos-amis nous assure’ avoir'
vu, dans ln nuit de Noël,deux-foux do
St. Elme. g !l s’élevèrent de lu place
Jagques-Cartier ct priront la fuite du
côté-du faubourg Québec.  Ou-regarde
la chose comme d’un mauvais pronostic
pour los prochaines élections de Al.
Cartier.

“Lg nombredesenterrements, en colle
ville, li semaine dernière, n été de 44au,
cimetiérecatholique ot de G auxoimietigres
protestants, : ‘ LL

—Nons apprenons, avec plaisir Que.
l’établissement de M. Lévoillé, sur lu
tuo Notre-Dame,cat très prosre. M.
Léveillé ust unjeutie ‘artiste canadien
qui a*eu lo mérite de se faire ne bonne
position ; il pratique son arl'conscien-
sieusement et ‘uvec succès. Espérons
qu’il recevra tout l'encourugoment que
mériteut ses cflorts, : :

~Vurs 9 heures dimanche soir lo fou se,
déclarait à lu Bourse, run St. Sacrement,
La Bourse, comme où le suit, était uno im-
‘mense bâtisse dans laquelle se trouvaient
plusieurs buraaux, remplis de papiers, li,
Vrew 61 journaux. Aclivé par ces matières
enilummables, lélément” destructeur on-
vahit tout l’édifice,ot- il (ut impossible pen.
dant longtemps de s’en reudre multre :tout
te que les pompiers puteut faire fut. de.
préserver les maisons Voisines qui futent,
néanmoins qaulque peu endommagées,
Du 11 heures à un heure du matin, ce fat

un brasier ardent dont lu lueur --blafarde,-
sétendant au loin, éclairait Ja ville comme
en plein jour. Tout l’édifice est consurmè st
les pestis sont inviloninbles, car les ,bu-
eaux éluiont tous de première importance
ot renfermaient une foule de documents et
de papiers quiont été ou perdus ou en-
‘dommagés. Voici lua noms de ces burenux :
La Bourse ; Mi Chambre des Courtiera ;
Taylor, Frères, Banquiors ; Home and
Col onial'Assurance Company ; MacDuus-
galdet Davidson, Courtiess ;- North Bri-
tish and Mercantile Insurance Company;
Huron Copper Bay Company ; Win. Ross,
Notaire ; 1. 8S. NHrown, Syadic Otliciol ;
Cl.ambre du -Commerze ; A. BB. Smith,
Mo¢hand & Commission ; I1. WiGraham,
Gardien de la Bourse, MM. l’rentise,Moat
et Cie, Conurtiors, duns In maison voisine,
out aussi beaucoup souffurt,
Nous regretlons d’ajonter que pHéndant

‘incendie, le chef des pompiurs, M. Ber-
dau, àéjû blessé gravement à la 1êle et à
une jumbe ; M, A. Penny, dg l’Aspurance
Royalo,n 616 fiappé dans le dou, ot deux où
trois autres
fort

—INSTITUT CANAUIEN-FRANÇAIS.

Séanco de jeudi, 28 courant.
. 1© Lecture d’un essai sur. nn projet
qui intéresse hautement la prospérité
de Institut, par Octavo Pelletier, Ecr.
28 Continuation do In discussion de

In question suivante : “ Les principes
démocratiques sont-ils plus avantageux
quo les prineies monnrchiques an pro.
grès de l'humanité ? ”
-+B9 Lucture des rapports.

Par ordre, te
. L. D. TouourT, *

…Seot.-Arch.,
CF,

—institut Médical,

_ ‘” ‘Séanéo'An 10déc. 1865.
… Présidauce de M. G. Gronier.

Officiers présents : MM. H. Ladou-
cour, À. Archambault, À. Laporte, G.

Luramée, EK. St, Jacques.
Lecture et adoption du. procis-verbal

de Ja dernière séance. , boo
Proposé par M. R. A. Primeau, so-

condé par M. A. Guertin, que M. G.
leroux suit élu ‘président pro tempore,
‘Adoptb. PU L
“La discussitn! suivhñts ‘est’ à l’ordre
du jour, savoir: laquelle de’'céu trois
sciences, de la chimie, de la“ bôtanique
ou de la médécine légale rend lo plus
de servic:s à ln médecine et à la socié-
té ? M. G.. Gronier parle pour la chi.
mie, M, Ladoucour pour la botanique
et M. A. Archambault pour la medo-
cino légale. Des romercicmonts sont
votés aux discutants sur motion de R.
A. Primeau secoudé par A. Lnrumée.
M. to Président d »nne avis qu’à la pro-
chaine séance le 13 janvier 1866,le Dr.
Dagenuis qui « bien voulu sp rondre à
l'invitation “do l'Tustitut, donnera une
lecture aur l’aménorrhée—lSt la seunce
est levée. ’
we "Re A. Primeau.

ei
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+ —Lu Commission du Hâvte s’est assem-
blée à Québec mercredi dernier. Uno lettre
du Conseil de l’Amirauté, eu date du 2
décembre,a été lue. Leurs Soignouries ap-
prouvent la proposition es Commissaires
du Hôüvre, de constrnire un bassin d’é-
chouaye assez vaste pour contenirles plus
gros vaisseaux de guerre, et s’ongagent À
avancor la somme nécussaire pour la sbalis
sation de ce projet.

—l| paraît que de riches minvs'de cuivre
ont été découvertes daus le canton'de Bol-
ton, et que l’hon. M. Huntingtou, M. Bryd=
ges et autres en sont les propriétaires.

—Lu Guzetls de Sorel de samedi
nous.apprend qu’il ‘y à actuelloment un
pout da glace bien Aulisé entre Sorel et
Berthier. . oo oo

=La Compagnio du Grand Tronc a
gratifié les emplôyésdu Gqurernement
et de la Chambre: do billets de voyages
pour muins do la moitié ‘du tarif ordi-
naire, afin de leur permettre ‘d’àller
dans leurs familles pendant les fêtés, formé en:pegtibule duparlement.” “*
-—Nos dépêches de NavNafoo

‘dat d'litersoir marquent d’or a1

pornpiisrr ont ‘également souf- |’

+
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PS >
~Il y a maintenant quatre journaux

anglais quotidiens publiés à.Otlowa :
i futon,lo Citizen, lotPost ot lo) Times.
Lepromier est oppositionnisto” et les
troisinutres midfglériels, =~

. Dernièrement, Un,jeune garçon de
154,16 ans est prévenu de vagabonda-
6.1) est établi qu’il ne-trayaillo ja-

mais et qu’il est sans’ domiciledepuis
‘Plosieurs mois.

M. le Président. —Vos parents ne
Vous ont donc pus fait apprendre up
état ?
Le prévenu.—Si,w’sion,
M. le Présidont:—Quel état ?
Le prévenu.—Tourneur.

t M. le Pebsident.—Eh bien !
avez bien mal tourné ! a
—Les longues “uoirbls d'hiver appro-

olrent; o’est le moineht do parler d'un nou-
veù juu:de salon qui fait fureur à Paris, et
auquel l’Emperaur lui-méme a plusieurs’
fois, pis part, dans les fêtes de Compiègne.
On commence. par assigner Une condition

d'ohacun des joueurs ; puis on formo uv
tribusial composé d’un jugé, dun greflieret

  

vous

ouverte, la. miuistése public se leve ot pro-
nonce unréquisitoire dans lequel il incri-
mine tour à tour, lesjoueurs. Dés qu’un nom
est prononcé,le greltierl’enibgistre avec
on numéro d’ordre. Celui qui est designé
lève la main et dit : “ Je protoste 1’ En
même temps;loutes leu autres personnes le
regardent‘et lui font un pied de nez : si
quelqumioublie de répondre, il doit, un
#uge ; s’il ne répond pas : ‘€ Je proteate 1”
C’eat encore un gage, et ceux quine lui fe-
taivol pas un pied de nez devraient nuesi
un gage,
La durée du réguisitoire est limitée à l’a,

vance. Quand le ininistère publiou cess
de parler, les inculpés sont tenus de présen-
ter leur défense; celui qui veut so sous-
traire à l’improvisation donne un gage.
Colui qui répond doit avoir soin, duns sa
plaidoirie, do rejetor accusation sur quel-
que autre joueur afin de tenir la galerie en
évoil, chaque joueur étant obligé de répé-
ter Jo cérémonial du pied de nez. On ne
doit pus parler plus d'un certain temps,
sons peino d’amende infligée par lo prési-
dont, qui résume ler débats.
Ou prétend que ce jeu est hiès amusant,

surtout joué par des personnages,” ou
bien encore pur de véritable juges et de
véritables avocats. Le pied de nez, qui est
vbligutuire, déride, dit-on, les fronts les
plus sérieux, ot nous le croyons volontiers.
Sans nul donte, le succès de co divertisse-
wont so géuéralirora, ot co serad qui fern
lu dernier pied de nez,
On comprend que les uccusations doi-

vent robler sur des oujets d’uctualité,
cuite il n’en manque jamais entre jeunes
gens des deux sexes, ot que Pon peut, de
temps à autre, flanquer, en riant, de bon-
res, vérités à la tête de qui l’on veut.
 

 

.. Mariage.
—A Détroit [Michigan] Alfred T. Ducharme,

Rer, Négocinnt, ci-devant de Berthier-en-Laut,
Bns-Uatiaila, à Demoiselle Hilton.
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UN PAQUET DE

CARTES - FRANÇAISES
“DE PREMIÈRE QUALITÉ

Imprimeen cinq Minutes
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; AUBUREAU DE

IL’ Ordre
30,RUE ST. GABRIEL,

“10,000
CARTES FRANÇAISES
Viennent d'être reçues importées

ecpressément pour les

VIMEES DUNOUVEL AN.
27 dée.

EAU DE LA FLORIDE DE MURRAY ET
LANMAN.—Les dames qui sont dans l’habitude
de se servir d'urie poudre qui obatruo les pores, ct

(empêche l’évaporation, feraient bien de In mettre

Sec-Aich T.M, de côté et d'y substituer co cosmétiquepur qui
non soulement parfume la pean avec tune odeur

Teenmumai lraîcho quel'haluine des fleurs du printemps,
: Said. = van mais fait disparnitre ce qui nuit à la beautédu teint
Cu Faits Divers. -  Jotülaune unton sain aux vaisséatix superficiels.

[docs lotions astringentes dujour dététiorant la pean,
nuuis cette cau bienfaisanto à une tendance oppo-
sée. Quand ‘olla’ est versée dans l’eau pure, elle
tait un liquide exquis pour laver les denis.
À vendrepar touslos Pharmaciens. .
Sauvd d'une mort menaanie—Parm(les mala.

dies causées par los médecine minérales, los ne-
Indies mercurielles sont lesplus terribles. Elles
mengent quelquefois les chairs. Un des cas les plus
effrayantsde voils espèce que l’on ait signalés, est
ceJui d'un nommé Hassett que signalaient lo Com
mercsal de Butlalo et d'autres journaux il y 8 quer-
que ‘tèmpe. Cet homme était À moitié mo't quand
il (ut.avisé de faire vesge do ln Sarspareille de
Bristol, Il était À l’état de aquelette, ses chairs
étalsnt disparues. il n'avait que les os ot la peau.
Deux.xemaines d’usage de ce précieux antidate le
leva do sonlit aut ses deux pieds. C'était une ré-
sùrrection. Les ulcères disparurentet ne revinrent

21 Ja vigueur et la santèrevinrent. Ce sont i
os faits nitestés, (amiliors au publi et Lors de

doute.—Pour toutes los maladies ulcéreuses ou
druptives, lu Sarspareills de Bristol est un remède
stir et infailhble. : "
A vendre par tous les Pnarmaciens,

Letemps le dira—Ous, C’est le plus certain mio-
yen. Ce qui ne pasait pas certain aujourd’hui sera
clairement dévoilé Jans quelque temps. Nos ceri-
tndes où incertitudes reront décidéea parle tonips
quine manque jamuis d’amenerla vérité ou la (aus-
seté de chayjue chuse. Depuis cing ans l’onguent du
Vermont est devant Je public et le vendiet de celui«
ci » containment #68 cn sa faveur. Emplo yes.ce
remdde pour les doaleursintéricures et extéricures;
ol wv ques atest oT

Poe onip.HENRYGIR,
cote 15 pristaires

303, ue St. Paul, Montréal
re 

du- ministére public. Des que l'audience est |

Beaux Garacteres|
Leroux, J. A. Thibault, A. Guertin,A.

y

 

On lit dans la Trébrne de New-York: | +
«“ Ge qui fait.que les AMERS DES-PLA NTA:

T)Ol SIDE RAKEsont d*unt usage aussi; nivert:
æel el réalisent undébit aussi énornie, c’estque fed
ingrédients qui entrent daus leur composition sont
toujours de la: meilleurs qualité et d’une nature
hautement fortifiante, bien que le coût de ces mê--
tesmatériaux se soit considérablayient élevé, ete,”
La” ‘Ivibunesno pouvait parer plils-justement

Les Amers des Plantations ne sont pas seulement
composés des plus purs ingrédicats, mais le peuple
sat exactengnt codont jis se composent.. La rev
vette ent publiée sur chaque bouteille, et les buu-
teilles ne sont pas plus pelites. Au moins viogt

AVIS SPECIAL.
_….D'est avec un grënd plaisir quo nous attirons
de ‘Douveaul'attontion delnos lecteurs sur:Jes
joulités supérieuree.des Pasntillos-s-Vors
Vogotales de Devins. «
Ce remède ai nécessaire pour nos enfants cst
sans contreditpréférable à toutes autres prépa-
rations de wc genre, nos m ins en approu-
ventl'usage et lo‘débit considérable qui se fait
de ces Pastillos est une gurantie de plus de
leur eMcacité. .
Nous disons donc aux mères de famille : mè-

res, ne craignez rien ; ces Pastilles sont par-
faitement inoffensives ; elles sont préparées sous
la direction immédiate de MM. Devins et Bolton,
chimistes, à Montréal. -

: ii sean
 

imilations et contrelagonis'ont été mised cn’cireula-
lion; muis après avoir trompé une fois le public,
elles disparmissent et restent dans l’oubli.
Ces Ainers des Plantations sont mamfenent’ en

usage dans tous les hôpitaux du gouvérnoment,
sont recommandés par les mellloars médecine er
sont garantis produiremuneifet bienfaisunt émmié-
diat. || n’y æ riend’aussi concluant qu’un fait. -
«++ @ € Je vousdoi beaucoup, car je «spi fes.

memeut que les Ainers des Plantationsontdauvéa vic, ; A

Rév. W. 11. WAGHONER, Madrid, N.-¥.
«<#.e # Tu voudras bien in’auvoyer doux au-

tres bouteilles dus Amersdes Plantatious. Mon
épouéé énarecuellli lce plus salutaires effets,

‘Fou ami, A. 8. A. CUILRIN,Philadelphié,Pa.” ' : — —|

| vous que la Maladie n abaissés, dont le corps est |
‘ulcôrez; de plaies; dont la peau estpleine«+ # # # J'ai grandement souffert de la dyspep-

sie, et j'ai été obligé de renoncer à prêcher. -Les
Amers des Plantations m'ont guéri.

Rév. J. 8. CATHURN, Rochester, N.-Y.”

«+ # # Envoyez-nous vingt-quatre douzaines
des vos Amers des Plantations, dont la. popularité
parmiles phirôns de notre maison augmente tous
es jours. -

! SYKES, CHADWICK & GIE.
Propr. de l’Hôtet Willard, Washington, D. ds

«##+ Jui donné des Ainers des Piantations
& des cuntaines do nus suldais blessés, qui s'en sont
merveilleurement bientromvés.

: G. W. D. ANDREWS,
Surintend. du l’Asile des Soldats, Cincinnati; O7

«+ e # Les Amers des Plantations ni*ont guéri
d’une maladie du foie qui m'avait forcé de renon-
cer à mes aifinires. _

H. B. KINOSLEY, Cleveland, 0.”

« # # # Les Amers dey Plantativas mont guéri
d’un dérangement des rognons et des voies urinai-
res qui so laisait soulfrir depuis des années. Ils
agissent comme un charme.

C. U, MOULE, 251, Broadway.”

New Bæpronn, Mass, 24 nov. 1863.
Cher Monaieur,—Depuis quelques années, je

souflrais d’allreuses creinpes dans les membres, de
fruid aux pieds et aux nas, et non système elait-
dans le plus grand désordre. Tous les ellurts de In
médecine avaient été vains. Quelques ainis de‘
New-York m’engugérent à lairu .usage, tle vos
Amers des Plantations, dont ils s'étaient trouvés
bien eux-mêmes. Je comuençui à en prendre un
petit verre à vin après mon diner. Me sentant reve-
wir graduellement, je contnuai, et, au boutdu quel-
ques jours, imuginez mu surprise,les crampes 1n’a-
valent Isissé complètement ainss que ce Muid qui
me faisait souffrir ; je pouvais dormir toute la nat,
chose qui no nvelait pas arrivée deptus des au-
nées. Aujourd’hui je auis ausbien que le presuce
venu. Mon uppélit et tus (vices se sont grande-
mont améhurés depuis que j'ai commencé à pren-
dre des Amery des liantutions.

Respectueusemont, JUDITIL RUSSELL.

Si les dames connaissaient ceque des inilliers
d'elles nuùs écrivent constamment, pious croyons
eandidement que lu moitie de leurs faiblesses, de
leur prostration et de leurs maladies disparaîtrait.
James Marsh, &r., da No. 159, 15ine ‘re Ouesi-

New-York, dit ‘ qu’il-à troisenfants, dont lesdeux
premiers sont chétits, son épuuse ayaut été inca-
pabte de les,nourrie où d'en prendre. soin. Depuis.

deux ans, elle prenddes Amers des, Pluntutivns, ot
a maintenant un autre enfant qu’elle à noueri et
dont elle prend elle-mênie soin, ci l'enfant et la,
mère sont tuus deux lor:5, siguureuxet guis. © Cet
article est suis parell poutles tuêres, ete.” }
Flue prousiiUie uunnct ICH US paroiy Emoigniges

en assez grand nombre pour remplir ua volume.
Île parlent par eux-mêmes. Les personnes ayant
Whubitudes sédentaires et souffrantes de Iniblesse,
de lassitude, de palpitation de cœur, manque d’ap-
pétit, de niulaise uprès les repus, d'affection du

tole, de constipugion, des diabétes, eté., trouveront
dans les Amors un Remède ellicace et prompt.”
"Toutes les bouteilles pour l’exportation et ven-
dues on dehors des Etats-Unis ont un capuchon en
métal et une bande verte autour du goulot,

Détiez-vous des bouteilles qui vut été vidées
puis remplies de nouveau. Toute personne pré-
tondant vendre les Aînérs des Plantations en gros
ou au gallon est Un imposteur. Nous ne les ven-
duns qu’en bouteilles. :
KI" Vendu par les principales maisons sur toute

la surfuce du globe.

P, H. DRAKE & OIE.,
New-Yore |-

JOHN F, HENRY & CIE,
303, Rue St. Paul,

Agents en Gros pour les Canadas,
na-39

“ Dr. Nelson Edwards,
Chirurgien-Dentiste,

2 …  Dentiste-Méchanique
= ct Manufucturier de
’ Dents artificielles.

N= Dix-huit années de
. ypratique dans la Cité
runs y do.New-York.—Sels

ES N D: et Sets partiols, d’a-
Wan près le système Ed-

~ et ~wurdg, et Dents à
Lase cn Caoutchouc.—N. B.-On gurautit une
Pose parfaite. _

No. 304, Roe NoTne-Daux,
30 l’orte-Est de l'Eglise Paroissiale

Voir les circulaires gui pasaitront dans cejours
ual tous les vendredis.f …

19 avril. ’ wel

UNE QUESTION IMPORTANTE POUR
LES MALADES—Cette question vitale qui re.’
garde ln santé de milliers de personnes est soumise
a tous ceux qui souflrent de la dyspeptie, de la
constipation, des maladies bieuses, de la débilité
générale, et de toute autre miblédié qui prend son
Origine dans l’estumac,le foie et les intestins. f'er-
sisterex-vous À vous eimpoisonner avec des purga-
tie minéraux drastiques qui aflaiblissent et détruie
sont peu à pou le système interne, ou bien voulez.
vous pler lo odo per et certain en
faisant usage des Pilules sucrées de Bristol! Ces
Pilules sont un cathartique végétal qui contrô'e' Th
maladie saus céprécier ]a force physique: elles ont
Uno opération certaine ot éloignent immédiatement
cette nécusmlé de puryation continuelle que créént
tous los purgatifs violents. Si vous voulez mériter
les bienfaits d’un bon appétit, uno digestion vigou-
reuse, un foie sain et le calme mental résultant des

24 (ev.

  
  

 

    

  

 

bonnes conditions de sante, les. Pilules sxorées: de'|
Bristol réaliseront vos vœux. Elles sont contenues, | |
dans des fioles et pouvent être conservées sous tous
les climats. .
À veudre par tous les Pharmaciens. .
John F. Hen & Cie, Agents, 303, Rue St.

St Paul, MontréalOR at Soon BUS,
 

-—Un marchand, ayant passé plusieurs nuits
sans souimoil, empêché de dormir parles cris
et les organes d’un enfant souffrant, et ayant
acquis Ia conviction que le Sirop Adoucissant de
Mine. Winslow était deveuu le remède néces-
saire, en envoya chercher pour l'enfant. De re-
tour à ln maison, il informa sa femme de ce qu'il
avait fait ; celle-ci refuas d'administrer le remè-
de à l'enfant, parce qu’elle était en faveur du t
traitement hsméopathe. Cetto nuit fut pagsée
on souffrances par l'enfant et sans sommes! par
les nis, le lendemain, le père trouvant
l'entaut daus une conëicion pire que In veille ; la
mère s'étant abeentée de la chambre, il profita
do Voceasivn pour administrer au mialade une
dose du Sirop de Mme. Winslow,et n'en dit mot
à personne. Cette nuit-ld, tout fut tranquille,
et le lendetnain matin l'enfant paraissait bien
mieux. La mire eut une joie indicible du chan-
gement qui s'était opéré, ét quoique fralssée dè
voir qu'on lui avalt dérobée, elle continua id
employer le Sirup ; les soutTrances et les cris do
l'enfant n'ont pas tarlé à cessertout-à-faiL—U
simple essai de'ce Sirop h'a pas encore jusqu'ic
manqué de produire un heureux effet et de rets-
verser le préjugé des mèrea—Prix, 25 centins
4Douteille,

HF: SOYEZ sage de temps en
(emps.—Ne falles pas un jeu de votre santé, de
votre constitution et de votre caractère. ‘

. Si vous souffrez de quelque roaladie.pour la-
uelle ; . .
'ExreAinmibx Bucno DRTIELXSOLD

a -—- est recommandé
. . Essayez-le! Essayez.le!

I! vous guérira, vous sauvera de longues souf-,
frances, réduisant 1és Iofammations,vous rendra
LA SANTÉ ET LA PURETE DU BANO, À pou defrais
uLsans vous exposer. Coupez l'annonce dans
une autre colonne, et procurez-vous-en.
Prenéx garde nux contrefaçons. Demandez

celui de Helmbold, n'erprenez aucitoautre:
.  - GUER(SON GARANTIE.

couvert A :
d’éruptions, qui êtes bunnis de la bonne société,qui
n’avez i joies, de plaisirs, réjouissez-vous :
tine guérison Vous cat maintenant offerte dans le
Résolutif Riéservatour de Radway sjui fers dispa-
raitre votre maladie, qui vous fera revenir à la san-
té et duns Ia société de vos amis. ;

Sivous êtes nifigés de la scrofule, dus maladies
chroniques, de ln syphilhs, des ulcères, desfiëvres,

os Radway, qui vous guérira infaillibemeut—Prix_
$1.00 iu bouteille.

Memêde pour te Pauvre. — Le Récuperateur
Hapudo de Radway est le meilleur ami du pauvre,
ar en quelques minutes il guérit ses douleurs et

nans lui faire pendre de temps le rétablit à sa santé.
Sile laboureur, le mécanicien, le marin,le pionier,
le fermier, le marchand, l’étudiant et les hommes de
profession sont atteints par les douleurs où la ina-
‘Jladio, Je Récupérateur Kapide de Radway les gué-
ri-u prumptement. Pas un seul jour dans l’année
ne serait perdu pas la maladiesi ce remède est
employé dés que lu douleurse fait sentir. I devrait
être dans toutes les chaumières et danstoutes les
maisons. Prix, 25 centins la bouteille. A vendre
par tous les Pharmaciens et les Marchande.
 

Pour les Rhumes ef les désordres de la Gorge,
- LiesTrochisques Bronchiques de Brown sont

affertes avee 1a plus entiére conflance dans leur
cllicacité. Onles a suflisnmment éprouvées, et
tlles maintiennent la bonne réputation qu'elles
80 Bont si justement acquise

Les Lozeuges sont prépurées d'après le haut
principe de guérir les affuctions bronchiques,
l'asthie, la toux, les rhumes etl'irritation de la
gorge.

Les orateurs publics ot les choristes trouve-
ront ‘luna ces Préparstions un grand bénéfige
pour s'eclaitcie la voix avant de parler ou de
chanter, et pour se dégager la gorge, ces Prépu-
rations ayant une adapiation particulière pour
les uitections qui troublentles organes corporels,
Prix, 30,ceuts la Boîte, :
A vendre par tous les droguistes.

La FLORENCENIGHTINGALE des NOURRICES.

Ce qui suit est extrait d'une lettre écrite par
le RévérendD. Z Welzor, au German Reformed

| Messengerde Chnmbersburg, Penn :—

UNE-BIENFAITRICE :

Ouvrez-lii seulement la porte, ct Madame
Wixstow prôuvera qu'élle est lu FlorénceNigh-
tingule Américnine'des Nourrices, Nous sommes
il aur de cela que nous opprendrons à notre
“Sysy” à'dire : “ Uns BENKDICTION POUR MA-
DAME WINSLUW, ponr 1 yurdu siege des

maladies du grip, de la colique et des dents,

Nous confirmons tout ce que contient le Pnos-

rectus. Il remplit purfaitement tout ce qu'il

promet,—et rien de moins. Arrière les « Cor-

 

 L udapum " et tous les autres ‘* Narcotiques,”
par lesquels l'enfant est rélégué pour le reste de
ses jours à un état d'idiotisme,

Nous n'avons jamais vu Madame Winslow ;
nous ne la connaissons que pâr en “ Préparation

de'Sirop Adoucissant pour les Dents’ dés En-
fants. -Si-nous en avions lo pouvois, nous la fe-

rions ce qu'ello est réellement, le médecin sau-
veur de In Race des Enfants.—25 cents In bou-
tefllo, A vendre par tous les-Pharmaciens.

‘’

UN ‘‘ RHUME, UNE ‘’ TOUX/" OU UNR GORGE
ITRITEE, =;

Si on leur permet de progresser, dégénôrent le
plus souvent en affections pulmonaires et Lron-
chiques séricuacs et quelques fois incurables.

LES TROCHIQUES BRONCHIQUES DE BROWN,

Attaignent direclement aux parties nifectées et
donnont un soulagement instautoné. Daus les
easde BuoxciEs, d'AstMESs et de Catannnes,

ils donnent uu grand bénéfice, Ne raenzz que

les véritables Trocaiques Buoxcuisres de Brown.
qui ont prouré leur capacitépar des épreyres
dé plusiours années. Parmi les témoignagesat-
tant lout efficaceté, nousremarquons des lettres
de: Co

E. H, Chapin, D. D., New-York, :

Flency Ward Beocher, Brooklyn, N.-Y., +
N.P. Willis, New-York.

Hon. C. A. Phelps, Pres., Mass, Senate,

Dr. G. F. Biglow, Boston,

Prof. Edward North, Clinton, N.Y.

nenta we
À vendre partout pour 25 conts la Boite.

REPARATEUR UNIVERSEL
pE LA

CHEVELURE

 

... (Baa Lustréé pour le Coiffure,)
oo [34 . .

MME. S.A.ALLEN,
LesGrandes Préparations sans Kgales pour

Réparer, Fortier, Embdeliir et
. Parer la Cheveiure,

Elles la rendent douce, 097 4 lustréa,et la s
Apreodre le pti quel'on déaire; elles nettolentle euircbovelu,
atrétent la chute des cheveux, et leur donnent une couleur
saine et naturelle. PT

Le Reparateur ne manque jama:s de rendre aux
Cheveux Gris leur CouleurhedeJeuzeme.

11 n'est pas une Teinture, msis ) agit sur les tissus
dea choveas, et Tour «Metribue le vourriture nstureile quits
Aotmandent, at en produit la même quantité Yivaes ef Jexa.
fans que aus In Jeunesse. La toilette d'mne dame n'est

pour ln Ooiffare, TI noitile la chevalaré, Jul doune des
parfaire ombautnés, ot convient égalempat aux jeunes et
aax vieux. “
Pour les Dames et les Enfants dont les chovvaz cet

(réqueianent besa do toilette, le Eylobahaaus n° pas
légal. “ 20" 0 sofuet =

LE REPARATEUR REPRODUIT.

LISZYLOBALSAMUM ’
Cultiveet Æmbolite. vous

.. DÉrôT PRINOIPALE

198,at, 200 Greenwich St, Now Yerk, Etats-Unis,

RT RN VENTE À

Québec, Toronto et autres
ay
Montréal, A vendre par tous tes pharmaciens, Villes du Canada,

LPSEE SEE re

"| PROVINCE DU CANADA,} =~

des éruptions de peaux, des rbumatisines chroni-‘|'
ques, een faites Leagedu Résolutsf Rénovateur.-|

diaux, " les “ Parégoriques, ‘les “ Gouttes, ” le -

Médecins de l'Armée, of autres Médecins émi-

ZYLOBALSAMUM,|
{Noel et du Jourde ’An,

pes complète sans le Zylobsisamum on EanLustrée |

ve

Qi i

PORTRAITS I. PORTANT|!
M.Léveillé;

-Artiste-Photographe,

No. 236, RUENOTRE-DAME,
Pont,‘comme parle passé, exécuter des POR.

TRAITS de touts grandenr, depuis la Carte de

sion naturelle, destiné à être peintà l'huile:"**
Les anciens portraits peuvent être copiés et-ré=

tablis à leur état naturel. oo
Attention particulière pour les Enfants.
Visitez cette magnifique collection do portraits

tant à l'huile que photographiques, avant d'aller
ailleurs, et le fini de l'art avec lequel ils sont
pris, vous décidéra à y laisser vos commandes.
27 déo. cat 18:

District de Montréal. § Cee

"COUR SUPERIEURE;

MONTREAL. _ _ LL 4.
No. 293, . - - '

DANS L'ENSTANCE

 

- LB MAIRE, LES EOHEVINS ET LES CITO-
YENS DELA CITE DE MONTREAL,

Requérants en expropriation
sur la rue Lagauchetière,

ot | : 1

Danié HANNAH LYMAN, veuve de feu John
"Ruston Mills, en son vivant dela cité de

Montréal, dsos lo district de Montréal,Ecr.,
tant on son nom, [ayant été. commune en
biens avec le dit feu John Easton Mills)
qu'en sa qualité de Tutrice dûment appoin-
téod Alice Stiles Mills, enfant mineur, issue
de son mariage avec le dit fou John Easton
Mills, Mary Elizabeth Mills et Ada Marin
Mills, tous deux de Ja dite cité de Montréal,
filles majeures al usantes de leurs droits et
Dame HannahJane Mills, auasi de ln dite
cité, 6pouse de Nathaniel S, Whitney, du
mêmelleu, marchand, dûment séparé quant
aux biens de son dit époux par contrat de
mouriage, et de lui dément autorisée otlo
dit Nathaniel S.Whitney, Propriétaires.

Avis puelic est par le présent donné que les
requérants ont déposé au Greffe de cette Conr
la somme de ceux mille sept cent soixante et dix
sept dollars, prix et compensutlon de l'immeuble
acquis par eux par vole d’exproprintion forcée,
et suivant le statut 27e et 28 Victoria, chapitre
60, et «ont la description est conimio suit, sa-
voir:

4 UN MORCEAU DE TERRE sans Bitisses,bor-
“ né en front par la rue Lagauchetidre, au
it c6té nord-ouest, par la rue Ste. Genevig.
* Te, au côté sud-est, par la rue Ste. Moni-
‘que, et cn arrière, par le restant de Ia
“ propriété de la dite Dame Mills, tel que
“ divisé par la nouvelle ligre de la dite rue
 Lagnuchetière.” ; ‘

Et il a été ordonnéque par unavis à être in.
séré deux fois par semaine pendant trois semai-
LeB consécutives dans deux papicrs-nouvelles da
cette cité de Montréal, l’unen Anglais et l'autre
en Français, toutes personnes ayant droit de for-
tuer opposition sur tels deniers fussent appelées
et notifiées et elles sont par les présents appe-

vront la dernière insertion du présent avis, pour
Être procédé sur celles, suivant la loi.

COFFIN, PAPINEAU & HONEY,

P. C.8.
BUREAU DU PROTONOTAIRE,}

Montréal, 19 Décembre 1895. ÿ

"VENTE JUDICIAIRE,
Sera vendu, au BUREAU du Notaire soussi.

gué, 16 l’etite Rue St. Jacques, MARDI, le 16
JANVIER prochain, à DIX heures, A.M, au
plus baut enchérisseur, IMMEUBLE ci-après
décigné dépondant do la Communauté yul »
existé entre DAME CAROLINE BOURQUE et
feu JOSEPH PAYETTE, son époux,savoir:
UN LOT DE TERREsitué au Village St. Jenn-

Baptiste, Paroisse de Montréal, de 40 pieds
de front sur 74 de profondeur, mesure an-
glaise et plus ou moins, burné en front par
a rue George Hypolite, en profondeur par
les représentante Delorme, d’un côté par
Dame H. Lionaig ou représentants, et de
l’autre par Michel Lefebvre ou réprésen-
tante,—avec une Maison en brique et autres
dépondances.

Pour les conditions, s'adresser au Notaire
suussigné.

L. 0. HETU.
C-aps-13

 

 

Moniréal, 27 déc. 1863,

“DUFRESNE & N'GARITY
228, Rue Notre-Dame,

Les Soussignés sont malatenant prèts à offrir
avpublic un assortiment considérable et des
tleux choisis
D'EPIOERIES,

THES, CAFES,
VINS, LIQUEURS,

. FRUITS, FRIANDISRS,-
Etc, ete, etc.

Nouvellement importés des Marchés d'Europe
et d'Amérique,le tout de lu mvilieure qualité et
dont ils disposerunt dyraut les Fôtes à des prix
réduite.
On peut trouver dans cet établissement tout

\DEJEUNED
© "GOUTER,

.. Co DINER et ’
SOUPER. -

fournie à demande.
ESNE & McGARITY,

vue 228, Rue Notre-Dame.
» N. B.—Afin de prévenir tout wécomptedans

. Catal ues et Prix1 ROGUE UFR

‘| la Nivratsou des effets, les À -hateu.rs sont priés
de laisser lcura ordres aussitôt possible.

déc. 13

PRESENTS!
PRESENTS!

$500 SERDNT DONNÉES,
Le soussigué & àsa disposition 5,000 Articles

“jui ont été choisis nvec goût ut sout spéciale-
ment pour lea

PRESENTS

“Île ee composent des Effets suivants,
. savoir : ’

Montres, Services à Thé,
Horloges, Anneaux de Serviettes,
Ooncertinas, Sonnettes de Tuble,
Boîtes à Musique, Huiliers,
Compagnon des Dames, Couteaux à Beurre,

 

Boîtes à Ouvrage, Paniers pour Cartes,
Albums, Pipes en écume demer,
Miroirs, Boîtes en Coquillègé,
Ornewents en Albûtre, Epingles pour Echarpes
Vues de la Suisse, Tasses plaquées,
Porte-Mon Chainer pour Dawes,
Statues en Cire, Garnitores pour Dames,
Vases et Articles de |Bijouterics do to. s gen.

Toilette, res et dang les der-
Sachets pour Dames, niers goûts.
Boucles pour Cointuron/ Bijoux pour Montres,
Boîtes à Cigaree, etc.etc; oto.
:Qornets de Goût,
JCelui quiachdtera lo dizidwe Article, aura

droit à un Présent variaut de 1 à3 plastres.
“N'oubliez pas la plate. * LL,
+ 0. A. HARPER,"
pr “ 282, Rue Notre'Dame,
Tout-à-fait dovant le Magasin de M. Sharptey,

VENEZ! VENEZ®
Les Articles ci-dessis'sont yendus à meilleur

marché que dans aucun antre Magasin de la
Rue Notre-Dame.
22 déc, 12

ASEAN

CRETEEL Natu CSeT

Visite pour Album jusqu'au Portrait de dimen- |’

7 Acier, ete,
| LIENS et VITRES P

| principes sclontifiques les plus sûrs,

ides et notifiées d'avoir à le aire prr écrit au’
Greffe de la dite Cour, dansles six jours qui suj--

ce qu'il fsat pour servir une bonne table pourle

|

G

AAA BAN sania be ke

- ma CH

ada re Te

CADEAUX DE NOEL

JOURde PAN,
ve at oe — ui .
LESCadeaux les plus.acceptables pour tour

le monde, jeunes et vieux, sont coux qui ont le
double mérite d'émuser et d’instruire. La meil.leure placepour se les procurer est chez

C.FIEAEt
soon» 1Manufacturier et fraportateur |

D'INSTRUMENTS D'OPTIQUE
ET DE MATHÉMATIQUE,

2472, Rue Notre-Dame, 242
; [Colo de ln Rue St. Jean-Baptiste,] ?
Où l'on trouvera l’Assortiment le plus com
etJo plus considérable on Canada de LUN
TES de SPECTACLES et autres

fot
Ir.

en O
montero ORISTAuxBRE,

RIOSCOPIQU .
tés aux différents défauts de ln WOESadan

LUNETTES d'OPERA, de MARINEVOYAGE ' NE et de
 MICROSCOPÉSet TEL ESCOPES,
THERMOMETRES et BAROMETRES
STEREUSOOPES et VUES, !
INSTRUMENTS d'ARPENTEURS, .

Aussi :—Un Assortiment très étendu
ternea Magiques ot Images. Venez volsfaune
des prix. On prôtedes Lanternes Magiques ¢

Reparations de toutes espèces exécutées avec
promptitude ot à prix raisonnables.

23déc. - - : 19
cree

Pharmacie de fa Place d'Ames,
BATISSES MUIR.

PRESENTSDE NOEL
Le soussigné n reçu un Ass ti i

d'excellentes ODEURS FRAN0AISES.ouuna Variété de PARFUMERIES de LUBIN ofRIMMEL, Bouteilles d'Odeur, avec Bo'ichons enArgent, Brosses pour leg Cheveux, les Ongleset les Deuts, et d'autres Articles convenables
pour. lu eaison dés Fôtez, -

- EBENEZER MUIR, Jun,
Mmiste et PI sie

Coinde lu Place d’Arimnes et delu RueNoeDarhre
————

SIROP PULMONIQUE OU DR. COOPER,
Excellent Remède pourle Rhume,

Mauxde Gorge, ete.
À vendre seulement par

 

la Toux,  E. MUIR,jr.
“Coin de la Place dames.

 

pr hx deCALISAYA de Caswell, Mack ;
À vendre par .

E. MUIR, jr.
Coin de la Pinced'Hlèmes.

Célèbre NOURRITURE au BARON LIEBIG, pourles Enfants et es] 156 dansles Infirmeries royales, es lavalides, usé dansA vendre par
. , E. MUIR, jr.,

Colo do la Place d'Anmes.

DATURA TATULA.—Un Spécifspin Arendre en Ciguren, Cignrettesetites, Préparé par SAV
à Londres, et à vendre par’ ORY & JI0ORE,

BE. MUIR,ir.,
Chimiste et D

Coin de la Place d'Arimes ct de In Roepe.2 déc LS_ 12

PRESENTS
DE

Noel et du Jour de An
EN GRANDE VARIETE

CENTRAL DRUG HALLVis-à-vis le Mugnsin de Livres de Hill,
ET

BRANCHE — 302 RUE NOTRE-DAME,
is-à-vis le nouveau Magasin donde de Onguon,

Venez de bonne Leure ot Assurez-vous du
Lon choix,

DAVIDSON & CIE,
Chitlstes, !

_ 12

ATTENTION

A

VOTRE BOURSE
Comme Argent est bien rare,

Si vous voulez gugner 25 pour cent« A sur votreargent jusqu'à la fin de l’année seulement ;
AURESSEZ-VOUS Au ;

No. 75, GrandeRue St. Laurent
K2"Voyez les Prix suivants, savoir:

Vin de Porte, de ts. 3d. à 5s. la Bouteille,
Sherry, -- de 18. 3d. 4 5a. “
Claret, de 16. 0d. d 18, 6d.

=

<
Brandy, de Js, 7d, 48s. | «

in, de Is. 3d. 1 23,34, «
Vieux Rye Wiskey, de 1s, 0d. - ou
Champagne, de 3s, Cd, à Ba, 4
Sirops, , dels.0d.à le. 6&u. =“
Thé vert, do 2s. Gd. à Ge. Gd. la livre,
Thé noir, de 25. Gd. d 43.64, *
Thé du Japon, .; de 3s. 0d a 3s.6d.
Café de 18, 3d 4 ls. Gd, %
Sucre, de Os. Gil, 4 0a. Td, +4

Raisins en j et en # de Boîtes, Citrous confis,
Ecorses d'Orsnges ‘et de Citrons, Amandes,
Noix, etc, ete, à bon marche.

, M L. PRRRY& CIE,
No. 75, Grande Rue St. Laurent,

v-l2

 
22 dée..

22 déc.

 

Acte. concernant la Paillite 1864
Dans l'at'aic# de

; Henry Byrns,
Du Townsbip de Gore, Distrièt de Terrebonne, |

FAILLI.
Les Créanciers du Failli sont. par les présen.

tes notifiés qu’il à fait une cession de ses Biens ,
et Effets, en vertu du dit Acte, à moi Syndic
-soussigné, et ils sont requis de ‘me fournir, sous
deux sois de cette dute, leurs réclamations,
apéciliant les garanties qu'ils oot entre leurs
maius, s'ils en ont aucune, et leur valeur, et s'ils
n'en ont point, les spécifier de môme; le tout
devant ôtre atlesté sous serment, dtie accompa.
Eué de pièces justificatives au soutien de voiles -
réclamations. .

* A. B. STEWART,
= Dyadie OFiclel.

Montréal, 32 déc. 1875. _ 12

Acte concernant là Pailite 1864
Dansl'affaire de .

JAMES SCOTTY, © "*
lodividuellement ‘et cl-devant partie de fa Sv

ciété Scort & Wairxs,, et de James Scorr & * °°
Fis, respectivement, de la Cité de Eontréal, * * ?

.. ÆALLLI.

Les Créenciers du Faitil sont notfés de de |
réuair au Bureau du Syudic eonssisné, No.'4, 775"
Echange des Marchands, Rue S. Sacrement,en.» ‘+ -
la Cité de Montréal, MERCREDI, le DIXIEMR - … . -
jour de JANVIER À. D. 1566, à DEUX heures
p- m., pour . ordonner Is disposition des affaires *
tle lu Succession en général et prendre en cons +"!
sidération In disposition de la Propriété fon- * "0
cière du Faitit;

A.B, STEWART,
Syndic,

12

 

au Montréal, 22 déc. 1865,
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Acte concernant la Faillite 1864
Dans l'affaire de

“JOHN ©.BOOTH,

See DePhambly,
FAILLI,

; Gréanciers du'-Pailli sont notifiés de se
réunie au Bureau du Syndic soussigné, No. 4;
Echange des Marchands, Rue St. Srcrement,
en la Cité do Montréal, JEUDI, le ONZIEME

jour do JANVIER A, D. 1566, à TROIS heures
p. tn, pour preudre en cousidération la disposi-

tion des affaires do la Succession et la vento
iétés foncières.

des Propriétés foncières.5 STEWART,
Syndic Officiel.

12Montréal, 22 nor.(805.

TRTRENNES à
PAQUERETTES, Contes dédiés à 505

LSroute, par Mme. Anaïs F°°*suivis des
aveutures d'une Poupée, écrites par elle-

LE ROBINSON DES GLACES, par Ernest
Foulnet.

L'ENFANCE PITTORESQUE, Galerie en ac-
tion de la Vie «les Enfanta. ;

LE CHATEAU DE LAGRAVIERE,ou le Père
Jardinier, par Grilliat-Coquet.

ETRENNES AU JEUNE AGE, ou Recueil
d'Histoires morales.

VIES EDIFIANTES DE QUELQUES EN-
FANTS ONRETIENS, proposées pour Mo-
dèles à l'Enfance et à la Jeunesse des deux
Sexes.

LES QUATRE MOIS et les QUATRE SAI-
SONS, par Mme. Allda de Savigoac,

Tous cea Volumes sont du Format gd. 8°

avec uu bon nombre de Gravures, Tranche do-

rée, Cartonuuge mosaïque, ct ne coûtent que

t1s. 3d. chacun.
SEMAINE DES ENFANTS, magnifiquement

illustré ; broché, 10s.,où cartonne en toile,
128. 6d.

—AUBSI—

Un très-grand Assortiment de LIVRES de
PRIBRES, avec Reliures ordinaires, en Chu-
grin, en Velours et en Ivoire, variant en Prix,

de DOUZE SOUS à DIX PIASTRES.—LI-
VRES D'HISTOIRE, CARTES, etc, etc, de
dd, 6d., 94., 10d., 18, le Volume et au-dessus.

 

Maintenant en vente à la Librairie Cana.

denne de FABRE & GRAVEL,
46, Rue St, Viucent.

23 déc. 0 _. 012

Le Messager du Sacré-Cœur
o Jésus,

Bulletin Mensuel de l'Apostolat de
la Prière,

Sous la Direction du

x. P. FH. RAMIERE,

Parait tous les Mois, du 25 au 30, en Cahiers
de00pages in-12, formant au bout de l'année
deux Volumes de 300 pages chacun.

Les abonnements commencent avec chnque
Volume, c'est-à-dire au mois de Jauvier et au
mois de Juillet. Un s'abonue potr un an.
Le prix d'abonnement.payable d’avanca,est de

UN DOLDAIR PARAN,franc de port pour tout
anada.

' on s'abonne chez MM. J. B. ROLLAND &
FILS, à Montréal.

Dépot des Publioations de l'Apostolat
de la Prière : .

La douzaine.
Les neuf Offices du Sacré-Cœur, ......30 cts.
Le Rosaire de l’Apostolat 30 cts,
L'Apostolat de la Priére, par le P. Ra.

midre, 1 Vol, in-12 broché.......... Bu cts.
Petit Manuel de 'Apostolat do In Pricre,
par le mdme, Edition approurée par
Sa Grandeur Mgr. de Montréal, 1 Vol,

…..

   [UVAPRAAAPPEEElas aeï SAH 124 cta.
Les Espérances do l'Kg ar le P. Ra.

mière, in:12 broché ...….……...….…….0. $Lo0
Dévotion au Sacré-Cœur de Jésus, par

lo P. Franco, 1 Vol. 18 relié........50 cts.
Le Directoire du Chrétien, ou Recueil

des principaux moyens de sauctifica-
tion, par un Prêtre de la Oie. de Jésus,
in-18 broché...... 0.0 ….….….2ù cts.

La cecllection complète du Messager du
Sacré-Cœur «ui forme 8 Vols. in-12.. $4.50
Jolies Statuettes des Sacrés-Cœurs de Jésus

et de Marie, Médailles, Imuges, Gravures et
Photographies des Sucrés-Oœurs de Jésus et de

Mache Librairie do
«Bn vente db ROLLAND E FILS,

Rues St, Vincent, Nos. 12 et 14.
22 déc.

LEELLYN & Cll.
Ou peut acheter des

PAZXSS
DANS LA

Compagnie de Petrole
LEWELLYX £ CIE.

No. 131,
Grande Rue St, Jacques,

Uù toutes les informations sur cette
Oompagnie considérable

seront données.

A.PELLETIER.
am-1

MALO & RITCHOT,
Marchands-Tailleurs,

essen

  
 

 

À No. 232, Rue Notre-Dame,
Se fout un devoir de remercier leurs amis et

le public en général pour l'eucouragementlibé-
tai qu’ils ont reçu, et profitent de l'occusion
pour leur annoncer qu'ils viennont do recevoir

: 3 leur Assortiment

4

 

D'Etoffes pour l’'Automne.
Ces marchnudimes ont été choisies avec la plus
8
‘

‘

-

MH

pe

 

serupuleuse attention, ot Messiours les Amatours
de In Mode y trouveront amplement de quoi
satisfaire lours exigences. Commeparle passé,
es soussignés s'appliqueront à maintenir Ia
boune Léputation de leur Maison, pour la coupe
et le tini des Pièces fabriquées dansleur Àtelier.

MALO & RITCHOT,
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X3"DU DEUX au SIX JANVIER inclusi-
vement, de DIX kh. A.M, & QUATRE bh. P. M.,,

le DIVIDENDE garanti de DOUZE par OENT,

« |par année, payablo trimestriellement, et promis |
parla Oironlaire, SERA PAYÉ aurle montant|
versé, aux porteurs Canadiens d'Actious de la
Comyagnie de Pétrole Lewellyn et Ole.

‘ a wr .

EENLEWELLYN & OIR,

B20 déc … g-11

ALLEZEXAMINER
Le grand Assortimentde ” *-

Présents de Noel
ET DU

ar os VE Quez,

MURRAY & CIE.
CONSISTANT XX: ©

Livres de présenly pour les enfants; Livres
de poche, Bourses, Porte-monuies, Plumes, d’or
et d'argent, Crayons, Porte-plumos,, Couteaux
de Rogers ot Wostenholm, Albums photogra-
phiques et Cartes de visite, ot plusieurs autres
articles convenables pourJrosents des (61a,

‘Cola des Rues Notre-Dameet St. Jean.

Cartes a Jouer
Ou trouve à cet Etablissement de superbes

OARTES, variant de 15 sous 4 3s 9d. Elles
sontriches at valent In peine d'ôtre vues ; elles
forment aussi un joli présent pour les fâtes.

MURRAY & OIE.,
Coin des Rues Notre-Dame et St. Jean.
c nt

PRESENTS CS
Noel et du Jourde An,

R. SHARPLEY
Reçoit actuellement par les derniers Arriva-

ges, des additions considérables à son Fonds
déjà étendu de

BIJOUTERIES,
MONTRES, )
ARTICLES EN ARGENT ET ELECTRO-

ARTICLES EN PAPIER-MACHE,
ARTICLES DE TOILETTE, ’
VERRERIES ET PAIENGCE,cto. 1»

Comme ces Effets ont été récamment achetés

20 dé

par moi en Angleterre et en Frauce, le public
peut compter sur les detoicres Nouveautés, d
des prix qu’une visite personueile trouvers né-
cessalrement raisonnables,

R. SHARPLRY,
Bluc de Cristal, Rue Notre-Dame,
  

Serpents de Pharoah.
Un nouvel Envoi vient d'être reçu. Le seu!

endroit dans la ville où cet Article. la dernière
Nouveauté de Paris, peut être acheté, est chez

R. SHARPLEY,
Bloc de Cristal, Rue Notre-Dame.

JEUX DEBAGATELLE
Jacques & Hay, Toronto.

Ces Tables sont guranties par les Manufuctu-
riers, supporter le climat du Canada.

PRIX:
8 pds. x 26 pouc., 1} pouc.—Billes d'Ivoire. $36
8 pds. x 26 pouc., 1j pouc—Billes de Bols . $28
8 pds. x 24 ponc,, 13 pouc,.—Billes d'Ivoire. $32
8 pds. x 24 pouc., 12 pouc.—-Billes de Bois .$26

Tous complets, avec des Baguettes au bout de
Cnoutchoue et Jeux de Mississippi.

R. SHARPLEY,
Bloc de Cristal, Rue Notre-Dume.

20 déc.

PRESENTS

Noel et du Jour de l’An.

J. PARKIN
À beaucoup de plaisir à annoncer aux Dames

et Messieurs de Montréal l’arrivée, vid Portland,
d’une Collection considérable de

SPECIALITES
convenables peur la saison des Fôtes qui ap-
proche.
“Pours'assurer un Assortiment digno du pa-

tronage de ses pratiques distinguées, aucune
dépense u'a été éparguée pour obtenir des .

NOUVEAUTES IMPORTANTES.
Onpeut donc compter de trouver un Assorti-
mont varié'et élégant, supérieur probablement
à ceux des saisons antérieures, convenables pour

Toilettes de Matin, de Diner, de
Bal et de Soir.

Le Fonds comprend des

Rubansde Brussel, Honiton,
Valenciennes et Point

de Cluny,

SETS DE COLLETS, MANCHETTES,
BARBETTES, CAPES.

On désigne apéclulement ä'l'attention une
magnifique Collection de

Lacets de Robés et de Mou-
choirs brodés de 8s 3d a 35s.

ROTONDES,
MANTEAUX D'OPERA, en Matériaux

nouveaux

VOILES REELS et d'INITATION,
—AUSSI—

LE NOUVEL EMPIRBet VOILE A'AFRIQUE,
GARIBALDIS de MOUSSELINE,

JACQUETTES et CAPES,
CAPES de VELOURS et CORSETS,
SOEINES et ORNEMENTS pour OHEVEUXNOUVEAUX COLLETS et MANOHBTTÉS |

POINT DE CLUNY EN VELOURS,
. —ACSI—

Un superbe Assortiment de
SETS D'ORNEMENTS en TOILE, COLLETS

et MANCHETT .
NOUVELLES BOUCLES D'ARGENT, BRO-

CHES ot PEIGNES, . wii
EPINGLRS en ORISTAL pour les Cheveux. .
COURONRES en Oft et en ARGENT,eto, .

J. P, fait respectueusement remarquer quales
Articles ci-dessus viennent des Fabriques. les
plus sûres et sout de la dernière mode, marqués
à dos prix qui assuzeront, on l'espère, une
prompte vente ; il aollicite donc une visite au
Plus tôt, convaincu que pou de Maisons eur ce
continent sont en mesure de montrer des Effets
de ce genra obolsis avec autant de sola et ven.
dusà des Prix aussi modérés.- 1 née
Aux Mgssizcrs.—On attiio- Vattention deg

Messieurs sur ce qui précdde,car il n'y a pasde
Présents plus convenables pour'les Fdtes qui *pprochent J. PARKIN,

“250, RüeNotre-Dame.
Etabli en 1849.

18 déc. 10

. Beurriers,

RRAY & CIE, - -
Stationers’ Hall, -

SAISONDES FEES,

4

     
;

NY À

let apres-Midii
Vente considérable do Montres en Or ot oh An
gent,* Bijoux, Objets *plaqués, Coutellerie d
Table et do Poche, Ouvrages de Fantaisie en
Papier Mâché, Objets en Marbre de Paros,Jou-
joux Allemands. Verrerie, Parfumerie, Papete-
ge atc, oto., ete cu - -.
a. -_. .

* Le Soussigné a regu Instructions de vendre,
au Magasin de }. A. G. LEVEY,No. 253,Rue
Notre-Dame à partir de MARDI APRES-MIDI,

considérable et varié des -ubjets ci-dossus étant
presque tous importés récemment, comprenant
cn purt'e:
Des Montres en or et en argent avec diamants

au dos, en grandes variétés
Chaînes d'Or pesantes
Magnifiques Services à Thé-et à OaféJaques

do Coupes do o
do Fourchetieset Ouillères do
do our Plateux, Couteaux à Beurre

toutardiers, Sallières, Oorbeilles
- + pour Cartes et Biscuits

Boîtes de Couteaux et Fourchettes à manches
d'argent, 50 morceaux.

Couteaux «de Table et de Dessert avec manches
cn ivoire

do Cuillères. Couteaux pour découper, ete.
Couteaux pourle Poisson, plaqués, on boîtes
Couteaux et Fourchettes assortis
Cubaréts on f.r ct on papier mâché
Pipes d'Ecume de m*r assorties
Vases ot Suitues rn marbre de Paros
Albums Concertina .
Boîtes de Toilette pour Mesaieurs
Boîtes à Ourrage pour Dates
Horloges françaises, Vases de Porcelaine .
"Assortiment général de Parfumeries et Mar-

ohandises de Goht:
—AUSEL—

Seront vendus pour le commerce seulement

200 doz do Poupéesen cire
Livres de poches, Sacs de Murocain
Papier de Fantaisie etc,etc. otc.

X3-Vente chaque après-midi à 2 heures.

L. DEVANY,
Euncanteur,

N. B.—Les marchands de ln campugac et le
commerce en général trouveront de grands
avantagesà assister à ces ventes,
20 Dèc. mn.

[Eo —— CS mere en

GLACIARLGOLBAULT
SALLE A PATINER

SERA OUVERTE

Mercredi Soir, le 20.
La GLACE est superbe. Il y aura une Bunde

de Musique pour l'occasion.
. Pertes ouvertes de 7 à 10 heures, et continue-
ra de 10 à 12 heures, de 2 à 5 heures et de 7à
‘10 heures tousles jours.

Prenez vos Billets an plus vite, *
J. E, GUILBAULT,

Propriétaire,
1

Dansla Cour Supcrieure.

 

20 déc. .

PROVINCE DU CANADA
District de Joliette,

 

AVISest parles présentes donné que Dame
MARY ANN MALY, de la Paroisse de ST.
PATRICK, Cans le Township de Rawdon, duns
le dit district, épouse de JOUN NAULTY,flo,
autrefols Commerçant et maintenant Cultiva-
teur et Journalier du mêmelieu, à intontô UNE
ACTION ENSEPARATION DE BIENScontre
son dit époux, en cette Cour, sous le No. 0,

Joliette, 7 Décembre 1865, , NE
1 i, J. G. McOONVILLE,

Procureur ut Avocat de la Demanderesse.
Cc.11d f8-7

ACTE
Concernant la Faillite 1864

LT. Dansl'Affairo de

LEWIS B. ROSE & HUGH HANDYSIDE
FAILLIS.

Les Créanciers des Faillis ci-haut nommés
sont notifiés de se réunir à mon Bureau, No. 6,
Echange des Marchands, MERCREDI, le trol.
slème juur de JANVIER prochain, à TROIS
heures del'après-midi, pourrecevoir un rapport
des dettes rostant dûes à la succession et aviser
à leur disposition,

T. S. BROWN,
Syndic Offciel.

- Montréal, 15 déc. 1865, 9

CONTINUATION DE VENTE

PRIX COUTANT.
J. ANDREW GRAHAM

CONTINUE DE VENDRE DES

Albums Photographiques,
Livres de Prières,

Marchandises de Goût,
Patins,

Papeterie de toute description,
elc., elc., elc.,

AU PRIX COUTANT ET AU-DESSOUS,
Donnant l'occasion, ce qui arrive rarement,

d'acheter des

Présents pour -les Fetes
À des Prix beaucoup moindres que

d'ordinaire.

ENTREPOT ba PAPETERIE,

CATHEDRAL BLOCK,
279, Rue Notre-Dame.

 

i5déo.

#50,000
A preter sur Billets et

Obligations.

 

 

S'adresser au No. 4, Petite Rue St. Jacques.
cu M. E. OHARPENTIE

Avocat,
‘15 déc. 1-9

Z

Livres de Noel,
Albums de Noel,
“Papeterie de Noel,

Albumina,
- VBSANÉ-D'ETRE REÇUS OHBZ
WORTHINGTON;

Porte voisine du Bureau dePorte,
À vendre à

BON MARCHÉ. [‘
a

P. LETENDRE,

“wh

i

>

a ‘11 décs
ave.

A. vo AVOCAT,
30.52, {rue ST. GABRIEL, ....30,
~~~

|

pokkav DE “L'ORDRE”
MONTREAL,

€ nov. 146

Je 19 Décombre ot les jours suivants, un Fonds"

. Montréal, 16 nov. 1865,

Vente par Encan.
PNINLOSPLSELASPULL 0PO000

‘Par JOHN LEEMING & CIE.

Vente de Parts dans la Compagnie
‘Cänadienue de Caoutchouc,
a
|. Conformément à des instructions reçues, los
Soussignés veudront, on leur magasin, Rue
Notre-Dame, JEUDI, le 28 Decembre courant,
à ONZEheures de la matinée, pour le compte
de qui cala peut concerner, deux lots de DEUX
OENT CINQUANTE PARTS chaque, ot unlot
de QUATREVINGT-DEUX PARTS dans le
OAPITAL de ls COMPAGNIE OANADIENNB
de CAOUTCHOUC, Les parts étant de $200
chacune, la vente sera faite en lots convenables
aux acheteurs. Couditions : argent comptant

“JOHN LEEMING & CIE,
’ . Encantours.:

1018 déc.

 

 

Cotisations, Taxes ot autres
Redevances Municipales.

Toutes personnes endettées envers la Cité
pour COTISATIONS, TAXES de COMMER-
CE, TAXES PRUFESSIONNELLES, REN-
TES D'EAU, COMPTES D'EGOUTS, ELAR-
GISSEMENTS DES RUESou autres redevan-
cus municipales, sont, par lea présentez, ree
quises de payer saus délai, à l'Hôtol-de-Ville,
nu Bureau du soussigné, ce qu'elles doivent;
faute de quoi le soussigné instituera contre
elles, suivant les ordres péremptoires qu'il n
reçus à cet effet, des procédures légales pour
lo recouvremont immédiat des dites dettes.

(Par ordre,)

L. W. TESSIRR,
Tréscrier de la Oité.

Hôtel-de-Ville, ’
Montréal, 7 décembre 1865.) cs-cps. 1

La Banque des Artisans,
(Mechanic's Bank.)
 

AVIS est par le présent donné que les LI-
VRES DE SOUSORIPTION ur le capital de
la BANQUE DES ARTISANS, seront vuverts
au bureau d'ALEXANDRE MOLSON, Cour-
tier, à Montréal, JEUDI, le 21èmo jour de
DECEMBRE courant. On cxigern un dépôt
de dix par centlors de la souscription.

Montréal, 7 Déc. 1865.
Par ordre des Directeurs provisoires,

ALEX. HOLION,

 

ACTE
Concornant la Faillite 1864

DANS L'AFFAIRE DR

SAMUEL GEORGE PATTON,
FAILLL

Les Créancicrs dn soussigné sont par les
présentes notifiés qu'il a fait une cession do ses
Biens et Effets, cn vertu du dit Acte, à moi
Syndic soussigné, et ils sont requis de mo four-
nir, sous deux mois de cette date, leurs récla-
mations, spécifiant les garanties qu'ils ont entre
leurs mains,s'ils en ont aucune, et leur valeur,
et s'Îls n’on ont point, le spécifier de même ; le
tout devant être attesté Sous serment, ôtre nc-
compagné de pièces justificatives nu soutien de
telles réclamations.

A.B. STEWART,
Syndio Officiel.

Montréal, 10 déc, 1865. 8

ACTE
Concernant la Faillite 1864

DANS L'AFFAINE DB

Boauregard & Olo.,
FAILLIS.

Le soussigné a été nommé Syndic dans cette
Affaire et demande que les réclamations soient
filées dans les deux mois de cette «date.

A. B. STEWART,
Syndic Officiel,

3

 

Montreal, 28 nov. 1865.

ACTE

Concernant la Faillite 1864
DANS L’AFFAIRE DE

LARUE & CIE.,
FAILLIS,

 

 

LE soussigné a 6t6 nommé Syndic dans cette
affaire et demande que les réclamations solent
filées dans les deux mois de cette date.

A.B, STEWART,
Syndic Officiel.

Mon tréal, 28 novembre 1865. 3

ACTE
Concernant Ja Faillite 1864

DANS L'AYFAILE DE

SAMUEL et DAVID DOUIGEOIS, cominepar.
particuliers et sociétaires, sous la raison,
commerciale de BOURGKOIS & FRERE,
et le dit SAMUEL BOURGEOIS comme
particulier, et le dit DAVIL BOURGEOIS
comme particulier, et le dit SAMUEL
BOURGEOIS cumine particulier et socié-
taire sous la raison sociale de BOURGEOIS
et ROY,

' FAILLIS.

Le sonssigné a été nommé Syndic dans cette
uffaire et demande que les réclamations soient
8160s dans les deux mols de cette date.

A. B. STEWART,
Syadic Officiel.

 

Montréal, 27 nor.

ACTE
Concernant la Faillito 1864

DANS L'AFFAIRE DB

BARD PLUMMERPAIGE,
NEGOCIANT, DE MONTREAL,

L'AILLI.

Les Créanciers da Failli eunt notifiés qu’il à
fait une cession de ses Lions et effets au soussi-
gué, avec lequel ilé sont requis de filer lcure
réclamations attestées avec cautiona sous deux
mois de Cette date.

JOHN WHYTE,
Syndic.
162

 

 

MAISON DHPENSION
Mme. E. M. DESFORGES informe

. Seas! respectueusement ses amis et le public
u'elle vient d'ouvrir une MAISON DE

PENSION, en cette ville, dans le même-lStablis-
sement qu'occupait sutrefois Melle. Paarav.
Ls Maison sera tenue pur Mme. Desronors,

sur le mdme pled que la tenait Melle. Pagrav;

veront une bonne Pension et y front traîtés
avec soin et égards.
La Maison Contient des Chambres spacieuses

et nombreuses qui permettent à Mme. Drsron-
aes de recevoir non-seulement les voyageurs,
mais aussi les familles de Montréal et d afleurs
qui désireralent passer quelques jours dans notre
jolie ville. :

St. Hyacinthe, 20 nov, .865, 252
 

fan

les voyageurs et les personnes de la ville y trou- |;

va5 chuais A

A

 

  

 

617,RueSte.Marie.
Pris dis Carré Dafhousis,

A ENSIGNDELASOHE DE-MOULIN.
W. REINHARDT,

_' ' IMPORTATEURDE

QUINCAILLERIES
ANGLAISE, AMERICAINE et ALLEMANDE,

Attire l'attention du public de la partie Est de
cette ville sur le nouvel Etablissement qu’il vient
d'ouvrir à l'adresse ol-dessus, et où,Ÿ: aura tour
jours en maihd un Assortiment complet do FRR-
RURES pour les Entrepreneurs et Artisans,
sonsistant en:
Ferronveries pour Entrepreneurs, Serrures,

Pentures, etc,etc. “
Ferronneries pour les Moubllers, ote,, do tou.

tes sortes.
TOUTES SORTES D'OUTILS de Dawson,

Spear et Jackson,” © "°° .
Enfin, l'Assortiment lo plus complet d'Oatils

pour Mécaniciens, à des Prix égaux,si pas plus
modcrés, que partout nilleurs. :

W. REINHARDT,
ler déc. o-m4

VIEUX MAGASIN DE POELES
No. 520, Rue St. Paul,

Etabli en 184),

 

Nouvellement reçu—Un Assortiment des
célèbres

POELES DE GUISINE P.P, DE STEWART;
Ces Poôles, par leur économie, leur excollence
etleur finisupérieur, wont jamals été npprochés.

—AURAI—
Une gratrdo variété d’autres

POELES DE CUISINE,
d'un dessin nouvean, avec des Tuyaux à l’Kau

chaude, dos Réservoirs, Oiosets.

—AUssI—

POELESde SALLE,
à Chnrbou ot à Bois; le Northern Light, Mor-

ning Glory, MeGreggor, ete.
GRILLES et GARDES-FEU, REGISTRES,

VENTILATEURS, etc.

Gco. Hagar & Cie.
17 nov, 151

R. ROGERS,
Ci-devant ROGERS & SAMUELS,

MARCHAND - TAILLEUR,
245, Ruo Notre-Dame,

En remerciantlo public pour les favenrs pas-
sées, n l'honneur de l’infonner que sou Fonds de

MARCHANDISES D'AUTOMNE
est mainterant complet sous tous les rapports, et
par son étendue vaut la peine d'âtre vue.
Aux PAROISSES ENVIRONNANTESprin-

cipalement cet Etablissement offre de grands

 

 

avantages par son Assortiment de

HARDES FAITES,
ainsi que pour la modicité de ves Prix,

Argent Américain National
RECU AU PAIR.

KYrEffcts envoyés, franc de port, dans toutes
les l’artics des Etsta-Unis,

 

Les personnes désirant des

HAEDÉS D'ENFANTS,
sont priées de se rappeler qu’une attention toute
partioulière n toujours été el est accordée à
cette branche.

KrRemarquez Adresse :

R. ROGERS,
245, Rue Notre-Dame,

(Ancien No. 241,)

Vis-à-vis de l’Opticien Hoarn.
S$ oct. 135

Aux Dames et Messieurs,
LES soussignés ont mnintonant prôt pour

l’inspection un Fonds consitérable de

VICTORINES,
MANCHONS, CASQUES,

êtc., etc.en

 

Vison,

Loutre,

Mouton de Perso,

Hermine, eto.

K2-Veuillez renir voir ce Stock avant d'achie-
ter ailleurs.

JOHN HENDERSON & CIE.
283, RUE NOTRE-DAME,
Prés de VEglise Paroissiale.

143

Le Jubilé.
TRAITE CANONIQUE et PRATIQUE
du JUBILE, Ouvrage dans lequel se
trouventrésolues lea difficultés qui se
reucontrent dans ln célébration du Ju-
pits, par M. l'Abbé J- Loiseaux, 1 Vol,
D-12 20. sc0000 sasonsecas cac e0a0

JUBILE de 1865, Instruction familière
par le R, P, Ohalgnon, 8, J.—Ce qu'il
faut savoir sur les Indulgences et lo
Jubilé.—0Os qu'il faut faire pendant le
temps du Jubilé.—Biochure in-18 ....,

MANUEL DU JUBILE ca FORME de
CATECHISME, précédé du Mande-
ment de Mgr, de Montréal et de in
Lettre Eneyclique de N. 8, P, le Pape.
—Brochare in-18....0.. .. sos

LE JUBILE, Recueil renfermant des Inge
tructions sur l'excellenca du Jubilé, les
Indulgences, Conditions pour gagner
le Jubité, Fruits du Jubilé, Moufs d'en
bien faire les Exercices, avec des Pris.
res pour ce saint temps.—Brochure
1n-33

27 oot.

$1.00

0,10

0.08

0... 4s +0... 0.18
—AVRaI—

Un bel Assortiment d'OBJETS RELIGIEUX
pour fe JUBILE, tels que Ohapelets, Orucifix,
Oroix, Médailles, ete. :
En Vente à la Librairie de ‘

C. 0. BEAUOHEMIN & YALOIS
237 et 239, Rue St Paul.

sees

27 nor +

AVIS IMPORTANT.
J. G. KENNEDY
À l'honneur d'informer ses nombreux Patrons
et le Public qu'il vient de recevoir par le Stea-
mer “ Hiberalan” un nouveau et eplendide As-
sortiment de

MARCHANDISES D'AUTOMNE,
choisies par lui-même en Aagleterre et en Ecos-
ae, convenables pour In Saison actuelle ot celle
qui approche.

Lw6 Messieurs qui ne m'out pas encore favo-
risé de leur appul
pectuensornent informés que les Prix sont de

20 pour cent
au-dessous de ceux des autres Etablissements
en cette ville.
KFLa Coupe ‘etle Siyle sont garantis.

J. G. KENNEDY,
Marchand-Tailleur'st Drapier pour les Enfants,

» GO, Grande Rue St. Laurent,
23 sept. 120

ot de leurs isterêta, sont res- |-
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IA AS SP

CAPITAL...... se...

déruble, vu le soin tout
so sont présentées pour être assarGob, et vu aussi
qu'on s'attondait qu’ello serait; l’écégomié appor
gnie n'a por peu contribué nussl'À produire ce
seront divisés parmi les Porteurs do

son mari, et cutto police est à l'abri de touto suisi

encourus.
Le succès qui à couronné lea opérations de 1

FREDERICK OOLE,Secrétaire,

Surintendant—H, MUNRO, Montréal,

80 oct.
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d'attaque est lo

Où 80 trouve lo DEPOT le plus considérable du

sion lors des Fêtes prochaines, des Canapés ou

In table do rafrafchissements plutôt que du luxe
d'un Canapé neuf.

La Vente à bon marché des Articles ci-huu
18 DECEMBRE.

18 désernbre.

delà de touto ntiente les Diructours, lesquels ont décidé d'élargir le cercle
Compagnie. ‘Tls sunt en mesure d'offrir maintenant au public canadien PARFAFTER SECURITE>
garantie par un fonds souscrit et des capitaux placés.

Ajustement immédiaf des Réclamations—lLea Directeurs et los Agents généraux occupant
tous une hauto position comuercialo, jugeront do toutes les questions qui seront soumises u leur
décision avec uv esprit libéral et habitué aux affaires.

Département Français—G. O, DELORME et A T. TELLIER,

 

CC
’

ECIALS

COMPAGNIE D'ASSURANCE “ COMMERCIAL UNION,”
10 et 20, CORNHILL, LONDRES.

so...£2,500,000 Sterling.

DEPARTEMENT SUR LA VIE.

BONUS.—Les personnes qui s'assurent nvant le :31 Décembre prochain, o
à la clagso de colles assurées avec participation aux protits vt payant la prime annuelle, auront
part à la prochaine division des profits, Le Bonus—il y n toute ralson de le croire,—seru consi-

rticulier qu'on n apporté récemment dans le choix des personnes qui

t qui appartiennent

ue lu mortalité à été bien au-dessous de ce
tée à l'administration des affaires de la Compa-
résullut. Quatre-vingt pour cout des profits

Police ayunt droit mux profits, Toutes les réclamations
seront payées un mais après que la mort do l’asaure aura ôté prouvée.

En vertu d'un Acte récent du Parlement, une épouse peut prendre une police sur Ia vie de

7...  DEPARTEMENT DU FEU.
L'un des caractéres particullers de la Compagnie, c'est qu'elle à pourvu à une classification

équitable, et qu'en toute occasion elle ue domunde qu'une prime proportionnée aux risques

n Compagnie n été de nature à satisfaire au-
des opérations de lu

MORLAND, WATSON & CIE., Agents Généraux pour le Canada,

OFFICE :—385 sr 387, RUE ST. PAUL, MONTREAL.

Inspecteur des Agences—T. C. LIVINGSTON,
A. P., Huut-Canada.

bm-[44

7 FV.

La RAID qu'on attend depuis si longtemps doit être faite AUJOURD'HUI, et le point

MAGASIN DE MEUBLES DE M°GARVEY,
Nos. 7, 9 et 11, Rue St. Joseph,

MEUBLES de toulus espèces pour rencoutrer
les demandes do tous durant les FETES prochaines, particullèrement des CANALPES, des
CHAISES, SIDEBOARDS, TABLES A DINER, WHATNOTS, CHAISES UNIES et do GOUT
pour Enfants ; qu'est-ce qui est plus convenable pour un,présent de Noct ot de Jour del’An qu'un
père, un frère où nn ami puisse donuer à sa famille qu’un Set de Obambre ou même un Canapé
neuf ou un Set de Chaises bourrées, avec un billet ninsi conçu: Venitlez fire place à cos Meubles
en mettant les vieux À lu porte s'il n’y n pus d'autre pince pour les loger. :
faire les choscs à demi que d'avoir un boru Piano, des Gravures, dos Ridenux, des Tapis, otc., ot
do n'avoir png uno Table de Centro pour mettre los Albums et les autres Présonts qui feront inva-

Ar après tout c'est

dea Chalses et d'autres Moubles indispensables ;
car quoique les Messieurs puiseeut avoir deu Chaponux qui ne sont pus daus les dernières modes
comme doivent l’ôtre ceux des Dames, peu eont disposés à uo pas outrer dans les maisons où ils
fout des visites, et comme Îls auront beaucoup de visites à faire, Îla préféreront ge disponser de

d’un siôge confortable, d'une Chaise nouvo ou

1t mentionnés commencorsa AUJOURD'HUI, le
Les Effets seront marqués, et it n'y aura qu'un prix

10
 

Nouveau Magasin,
ENSEIONE DU PAVILLON FRANCAIS,

No. 3, RUE ST. LAURENT,
Près la Rue Craig.

M. SAMUEL CHAREST s'empresse de re-
mercier pes amis et le public en général pour
l'encousagement libéral qu'ils lui ont accordé
dopuis qu’il à vuvert son Magasin, - t aussi pour
leur annoncer qu'il a actuellement on mains le
plus bel Assortiment de

Marchandises nouvelles pour

l’Automne,
qu'il coutinuera A vendre comme par le pussé
au PLUS BAS PRIX. Nous conseillons au pu.
blie d'aller lus rendre une visite avant do faire
ses emplettes d'automne.
K2Un SEUL PRIX sera fait.
Un Tatlleur eL une Modisto sont attachés à

 

GRANDE REDUCTION

MACHINES à COUDRE
DE PREMIERE CLASSE,

De 825 et au-dessus

J. D. LAWLOR,

Mnnnfacturier prati-
que de MACHINES à
COUDRE, seul Agent

fl autorisé pour la Vente
des Vrates Machines à
Ooudro do Sixoen, à
Montréal —Fil de Soie,
Coton et Toile ; Aiguil-
les, Huile, ete., à ven-
dre.—On enseigne aux
Dames, — Réparations

“2 faites promptement.

OR et ARGENT, et BILLETS de BANQUES
AMERICAINS achetés et vendus par J. D.
LAWLOR, 65, Rue St Sulpice, Montréal.

J.D. LAWLOR,
65, Rue St. Sulpice,

Ooiu de l'Eglise Paroissiale et de la
: Rue Notre-Dame.
10 juillet fm-95

ENSEIGNE DU MARTEAU.
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FERRONNERIESET POELES,
POELES DOUBLES,divers Patrons,
POELES DOUBLES a 2 Fourneanx,
POELES de CUISINE pour Bois

: ou Charbon, :
POELESde PASSAGE,
ALBANIAN,
MORNING GLORY,
NORTHERN LIGHT;

Avec un Assortiment de

FERRONNERIE,

No. 210, Rue St. Paul,
Coin de la Place Jacques-Cartier.

QU. LEPAGE,

n |

+ 
39 sept

Nouveautés ?

Nouveautés !
AU

No. 210, RUE NOTRE-DAME,
Près la Rue St. Gabriel,

A

L'Enscigne du Pavillon Rouge.
GIRARD & FRERE ont l’honneur d'anuon-

cor qu'ils vicaneut de recevoir un mugnifique
Ansortiment de MARCHANDISES de PAN-
TAISIE et autres pour l'Eté, telles quo:

Soieries on grando variété,
Mousselines,

halis,
Barège,

tubans,
Gants de Kid,

De première qualité et bien choisies,
Draps légers pour Hablta,

Patrons de Vestes,
Etoffvs à Puntalons, otc., ete,

dans le dernier goût et à bou marché. Aussi
une très grande quantité do marchandises n-
chetées aux encans, qu'ils offrent bien au-des-
sous du leur valeur, telles que Coton jaune, très
bon, 74 ; Shirting, 14d ; Indienne, 744 ; Uraps
noirs, 3s ; Etoffee à Robes, 62d Td et 74 bien ns-
sorties ; aussi un bon ussortiment du Tapis de
plancher, d’escalters, etc.
MM, Girardet Frère espèrent que vous vou-

dres blen leur continuer votre bienvelilnnt pa.
trounge avec In certitude que veus serez satis-
ait de la inauière avec luquelle vous aurez été
servis au
No. 210, ruc Notre-Dame, à l’Enscigne du

Pavillon rouge.
v

J

MABRRBAG.
Le soussigné viont de recovoir un Assorti-

ment très-varié de LIVRES, etc, etc, venant.
directement de France. On y remarque en outre :

Une riche Ootlection de Livres de Prières en
Velours, Ivoire, Maroquin, Ouir de Russie, etc.

Btatues en Albâtre,
Crucifix en Ivoire, Croix garnies,
Chapelets montés en Argentet autres,
Coquilles pour Chapelets,.
Mélailles en Or ot Argent, Medaillons, Rell-

mal, Te.
 

quaires, ;
Un riche Assortiment le Gravares, Études,

Lithographies, et beau choix d'Images en Den-
telle, Sujets religieux et autres.

Z. CHAPELEAU,
Rue Notre-Dame,

: Vis-deris le Palais de Justice,
12 mal n
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…Delle,ÆMoCafry=="<
HOLYOKE PLACE,; 213 3

208, En Haut de 1aRye, es,
* Déjième ueyeBhool

Demoiselle HELENA -NOAFRRY, do: Quél
hee, informe les Dames ct Messieurs de Montréal
«tu'ello aJiotentlonide donner, dans cotto ville,
des Leçons sur l'art aimable de
pronant les Danses les plus d 1a mo se ot Jed plus
élégantes,

LESQuatredePri Jhpériat,
; pict de la Couy,
la nodlesso d'Angleterre, de

mn

telsgue. danse|
Frabioe, cle .
Delle. i McOaflry dévoucra anssi une partie

“le son temps aux Classes et aux Leçons privées.
Les personnes distinguées auivanies ont bion
vouln s'engager a donner dos renseignements:
aux parents qui. s’adresscront à elles. :

MONTREAL,
Mme Ggorge Desbarnts,
L'Hon PJ. 0. Chauyeau, Mme. Rodier, |
Lt-Uol. Irvino, P.. D, 0. 8. Rudivs, ex-Mafre,

QUEUEO,
Lady Rundanlph Roush, Dr. Mars len,
Hop. Juge Jen dith, Hon, JugCision.
DroJdps, A. Sowell. «+ .i Hon, Jugy Taschrroan
Hon. Juge-en-Ch. Duval, Mase. le Shérif Sewell,

Hou. Mme. Walker, “

  

——

CLASSE DE FAMILLE.
JEUNES DAMES.

tv Lundis et Jeudis... ...2 h. à 5h. p. m:
;  ENFANTR;: | .

Lies Mercredis et Samedis ..,..2 h. a 5 h. p. w.
i

Des Leçons privées pour les jeunca Messieurs
scromt données aux heures qui conviennent à
chacun.

CUABSES DU -ROIR POUR LES JEUNES MESTIEURR. ©
Les Mardig et Vondredis Soirs.

Toutes les Danses à In mode des Salons com.
imenceront à être enseignées Demain (Mardi, le
LA courant).

Dos applications immédiates sont demandées,
27 nov, 4

Huile de Foiede Morue Pure,
Veuant d'être reçne et à vendre

par le soussigné,

Huile de Foie de Morue Pure

 

In

TERARIINETWVE.
JAS. LORD,

‘35 et 367, Rue des Commissaices,
31 nor. Eom 1
mrSSPrt

POBLES |PORLES||
Ceux qui ont besoin de POELES de SALLES

femdent bien d'aller au No, 38, CARRE VIO-
TORIA, ct y voir ts NOUVEAU POÈËLE de
SALLE: c’est le plus joli et le meilleur qui
toit sur le marché
Awl ett main et on vented où marché :

Northern Light, .” '-
Morning Glory,
Albanian,
Railway Coal Burner,

elun Assortiment gopéra) de POËLES de OUI.
SINE ev de CURRIDOR,de Manutucturo Cana-
dienne et M méricatue. :

 

~~ CyBYAN,
38, Bathés Victoria.

6 nor. Lbm-146

Lk

SIROP CONSTITUTION
À produitne révolution dans In Mdecine, Ce qui
peut paraîre presqu'incroyable, c'est que plusieurs
suaindtes qui, jusqu'ies ËAVrIent Été considérées
sonne sucurabdes, son Ifréquemment guérigs en |-
tjuelques jours vi seunines 3 et hous allirons vives
ment les vestigations des hommes dela sefence
«ide coux qui n'ont pas Posprit préjigé sur les
guériaons qui n’ont pus do parallèles jumu'é nos
ours,

! Ce SIROP cat un Remède pontt ct apéoitique
pour toutes les Maladies proveuait de Pent impure
du sang et pour toutes les Maladies héréditaires que
les parents transmettent à leurs enfants,
PARALYSE—I est mi univensellement adn

yte le SIROP CONSTITUTION ent le veul moyen
ellectil de restauration duna les adittérentes forines
de l'arnlysie, qu’il nous cat inutile de leproclanser
encore ne fois caplistiquement le Caand l'ouvoir
qui dune in Vie.

Dyspepsie Mndisep mn, l’esnnteur de Estomac,
Vintuvaité, Mix dif3omae, Abeence d'Appéuit,
Mauve Huleino, Constipation, Bite.

Serofule, Ecrouelles, Tumeurs glandulaires,
Erysipèles, Ulcères, Dartres, Co
Cettu tache (héréditaire ot acquise) qui remplit la

vie d'une misère qui u’u pas de Hoin ct incurable
prir les remèdes ordinaires. :
Ahumatisme, Lumbago, Nearalgie, Sciatique,

Goutte, Tic duuloureuxi. |. ; '
S'il est une maladie sur’ laquelle le SIROP

CONSTITUTION est souvemin, c'est le Rama.
tone et ses Riluclivns du toutes vuries, Les Dou
teurs les plus intensus aout presqu'instantenément
soulugées, elles Enilures les plus enornes réduites.
Des cus, chroniques guautres, do 20.8 40 ans, ont
elè guéris par nous. ‘
Le SIROP CONSTITUTION purge entere-

ment le système de tous les matynis effets du Mer-
cure, fait disprauitre lu Mauvaise Haleine et guéri
les Duvieurs chumetismales que produit l'usage du
Calumel. _. es
Le SHOP CONSTITUTION extirpo la racine

de toutes lus Muladios érupuves de a l'eau, telle
que les ULCERES, BOUTON, PUSTULES, ot
toutes les ditlicultesde cette nature qui défigurent
tant Pappitrenceextéricnic taut desfenunesque des
hommes ot qui en font un obje( de dégout pour
eux-mêmes et pour-leurs munis. PES
Pour toutus espèces de Maladies nicéreuces du

Nez, de In Gorge, dala Lougue, du-Tibia,du Front,
du Cine, sucuu Lemads no peut dire aoû égat.:
Comme Agent-Génerel pour plrifier le Sang,le

SIROP CONSTITUTION u’eM approché par au-
une autre Préparation dau le onde, ;

MOXUAN & ALLEN,
.. Phannacions en Gros, Agents,

46 Cli’ Stroet, New-York,

EAU CONSTH 10N.;
L'EAU CONSTITUTION est-lo seul Iemède

pour le Diubête, le l’ierre, lu Culoul, la Gravetie,
tritation de la Vessic, Inttunmntiop des Rognona,
Catarro dela Vessie, to
Le suceds étonnant qu'a élxenu celle ianppré-

cinble Médociue la rend plus précieuse encore que
Leutes celles découvertce jusqu'ici. Aucunlangage
ne peal donter une idée approximative du change-
ment nmecdinl ol premjue micneuleux du système
débiliaire. Eutait, n’a pus de rivalcommu remède
pour lu guérison permanente des Maludios ci-hnui
wenlivnnées et ausdus DIABÈTE, de lu PERTE
de PENERGIE MUSCULAIRE, de la PROS.
TRATION PHYSIQUE, wa INDIGESTION «
do utes les Maladies oceawionnées parJes désors
dres ou In décadence, a '

Lica personnes qui sontont desfaiblesées devraient
prendre de PEAUCONSTITUTION,soh qulelies
svient épuisées {ae l’excés, affaiblies par la nature
ou atteintes par la inalodie } l’organisation relâvhee
val de suite remise ef revivifiée. Eh! bien, ce célé-
bre Reméde* ne méntc-t-1l pas d'etre appelé le
MERVEILLE MEDICALE
La victime tremblanie de la dépression el du = e'gian....

ER —_—
ufr 4 OU PASSAGEdu Québec à London-

jus [Abrey9 Liverpool:

déb:lie devient une personne nouvelle ; elle se Lu
diront, snarche d’un pas formey son eeprit, qui
auparavant dans les vuages d’uns apathie presqi
sdivte, devient einer et actif, el, & mesure qu’il pes
naît, acquiert. unu rrouvellevigueur. La Medecige
niteint lu congitul on ello-mêine ct la restaure.à
condition nornnale. ” :

© In Danse, cow-{-

Mme. Peltier; .- 41;

-. |d'Assurance st cans controdit, la O

-[GNIK se composé

Es

aeruhMtnsimranoun

MOULINS DE FLEUR,
COTE ST. PAUL.

JICRT “ERI VOISak

“Les Propriétaires deces Moulins ont obtenu
le Premier Prix pour la Fleur et la Farine de
Blé-d'indo.
: yLevsouselgnés/offront ed vente: PÉRURde
première qualité en Quarts ot en Sacs pour l'u-
Rpye desFamilledet des Boulangers.
- ~=AUBSI~— SUE

. Rarine do Blé-d'inde;Bon ok Ghue.* !* -
PARKYN & BRODIE.

F.. BURWAUXDoln dea Rues Craig et Bleury.
pps 13 nor. 1

“ COMPAGNIE
D'ASSURANCE MUTUELLE

Faites cut

‘Furet

 

onlib i peA

  
sdb >

PE : * DIRECTEURS: , “.
BRNS. ‘COTE. Eve, Préiident;: : + -

Hosear Pare, Ecr.
Auvux Larieans,Eee!
Acex1s Dunoñp,'Ecr.,
Jos. Lananuse, Ber, |

| * La plus économique de foutes les Compsgnicsan com OMPA-
GNIE D'ASBURANCE MUTUELLR DR LA
CITE. Bes taux {sont do moitié moindrea
que, ceux des autres Compagnies qn général.
Ele offre todtes Ted gatabtionpô sibles dogù-
etd. Son but est de réduire de plus en plod le
coût d'Assurance pour l’ropriétés en cette Cité.
I est donc dol'intérêt des. Citoyens: d'encoura-
ger cette Inatitution si utile et ai florissante.
Le Bureau de in Compagnie est au No. 2, Rue

St. Bacrement,

Ant. Comte,

Lbuis'Ooure, For! .
Mig,Levasvag Ece,
F2J/D Fynano, Bef.

 

 

Exhibition d'Automne
1865.

Te PR
Node deyods ppyrir JLUNDI, lo 25 SEP-

TEMBRE ToPL a
Exhibition ;d*Automne et d*Hiver.

Nos duinièren Fraportations ont excédé toutes
celles des nnnées dernières, on qualité ct en
variété, et dont upie partio conslate en:

Corps de Flanelle Ecossais,
Jackets Cardigan,
Bas et Gants, =V

Cravates.et Cols, ~
Flanelles de Fantaisie,

Nous attirons particulièrement l'attention sur
notre DEPARTEMENT de CHEMISES, Ostte
branchede nos itifaires a, par une attention soi-
@nés, cru en un commerce considérable avec
nous, Les Measicurs qui ont besoin de Chemi.
ses feraient bien de venir visiter.

KEMP&CIE,
4 806, Rue Notro-Dame,
(ue Porte Est de l’Église Paroissiale.)

22 sept. L x} 128

GLASGOW DRUG HALL,
BRANCHE DU BEAVERHALL.

or : 4. : —""

13 tre onitasidhé dunesMaformer 1vg rési-
dants du Buavar. Hall et du voisinage que au
succuraule

Coin des Rues Dorchester et Brunswick
est maintenant en pleine opération, avec un
Fonds complet de
DROGUES,

‘MEDRCINES PATENTES,
PARFUMERIES,

ARTICLES DE TOILETTE,
. otc., ele, ete,

sous ladirection de M. SuurTeawontu. Il vs.
père, par une attention soigaéu pour les inté-
rôts do acs pratiquer, mériter la continuation
dus faveurs qui luiv € été necordées sus lu Ituc
vtre-Dame, te

  

 

EAU DE SODA PURE,

Oomtue le sousaigné manufacture maintenant
sa propre Eau de Sodn,(Ia vendrn dorénavant
à CINQ CENTINS LEVERRE; il a une. col
lection cholsie ds SIROPS, .

“J; A. HARTE,
Co ® .—- Pharmacien,
di (Nouveau Noy) 398, Rnc Notre-Daque
__12 Juillet, ' u 98

VERDINAND CORBEILNE,
’ “ AVOCAT,

No. 6, Petite Rae St. Jucques, No. 6,

MONTREAL.
ua-151

16651865-
ques de Montreal.

ARRANGENENTDETE.
Les Passagers sont sngégiat és pour Lopdon-

derry'olLidhhpool di

EF Des Billets de Retour peuvent être obtenus
d des Prix réduits.gs

LA LIGNE de la HALLE de cette OOMPA
; des Vaisseaux sulvants de

Première Classe: |".-, .
Moravian.........2,800 ton.—Capt. Aiton.
Peruvian. ....... 43,600 ton.—Capt. Ballantize
fibernfon ........ 2,434 ton.—Cnpt. Dutton.
Belgütt..…....... 2,100 tun.—Capt. Brown.
Nova-Scalian .... «2,300 ton.—Oapt. WyLis.
North-dmerteun «1,784 ton.—Cupt, Kerr,
Damnscus .,.... ..1,300 ton.—Onpt. Watt.
Transportant les Malies du Canada et des

Etats-Unis, Le»
—_— |

{Partant de LIVERPOOL tous les JEUDIS,
et du QUEBEC tous 1ve SAMEDIS, pendantla
saison, arrôlaut à Lock Foylo (Londonderry),
pour recevoir à bord et mettre à terre les Malles
-t Passagers pour l'Irlaudo et d'Ecosse.

Et lenr LIGNE de GLASGOWdes vaisseaux :
Sl, DAVID... ..1,650 Tonus... Capt, Airo.
ST. ANDREW....1,433 ** ...Cupt Scorr.
ST. GEORGE....1,468 “ ,, Capt. Smith
ST. PATRICK... 1,207 © ...Onpt. Tnocks.
Fuisant voile entre ln Clyde et Montréal [tou-
chant à Kingeton (Dublin) dans le voyage intée
vieur] à degintervalles réguliore durunt ln sai-
son de navigation du St Laurent).

DR QUEBEC PAR LA LIGNE LIVERPOOL:
thbernian . ... <..….. 4 Novembre.
Damuscus. TTT
Meruvian scene ue dose
Boravian, de Portland..........25

? se…nss00cs0c0c0.00 4 Décembre.

   

   

i

«

Ve QABINE................$00 et $50
er a [Selon lea accomodations,} #

PONT .. ceresie oo 20uw secs s000s= age

Pour cos Maladies, c'est révilement un llem 5 "ane peut retenirdes cabines à moins de payer
»ouveraiu el vu ne peut trop'en dire à sa lovangéQ
Une seulo dose àdéja fait disparaître les symptônrée4
lea plus alarmants, Emplo yex-lo dans ces cas,
vous devrez beaucoup à PIS.

 

U CONSTITUTION.3

LEYANOS.
-'UnMédecin expérimenté est à Lord de cha-
uc Ydisceau, 
  

KA vendre olict loo. Pharmacicos— Prix,Qi]Togs44 et autres particularitén, s'adresser à
: mATTEN= Toles H. & A. ALLAN,MORGAN.&ALLEN, Te 4 , :

? Agcrue-Uénérans,; Ou) ea Rueg Youyjlle et de InCominuug,
Noy46, Clik Steet, Now<Yo 2% 0° - Montréal.

sun + ve >. Ca cot, 143
’ us Î ro, Tu 0)
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LL ) "CONTRE.LEEEU. uid ie

‘GITE”DE MONTREAL."
SENATE —

+ |]
PHY

,

‘LA. H. Larooe, Bor. |!

Compagnie de Vapeurs Oceani..

 

A VENDRE,
ne grande quan! îté.+2ofiosdo. niet duce.”

ers seos.pour.Planchor,2 poticer. Lit
Madriers. secs poui/Plancher;
|, Bpouces, -- 4
1 41"#;bonoak&srNarn,
idofn des Rues Oraig et St, Denis, Coin de la! Rue Saagiinet, ot sorleQuaien arridre de

25 381167 Piônescouré..…. ‘22 UM “0

SHOTAAITnTe
AU

Lalialt feds

Mar
PH
D te

LOS TUE SN

AVENDRE
core eu > ag a es ey7 “ "À dus eo ae

he)PRIX MODERES,,Ey| RXgato
J. |50 BolesGomme.pour teindreen Noir,

! 10_Quasta Poudre Vinoz,
36 Grosses Teintures de Judson,

‘2000 Lbs. Camphre en Gomme,
15: Barilg Oream do Tart,’
10 SacsGomme Arabique,

: 10 Bulles Floublon,
40 Douznines Hullo de Castor,

 

  

' GE
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Grosses.de Palma Christi,
- 48 *** de Rose,
"20 11:$ -Gargling Oi,
225 Doutaines Poudre de Condition,
250 Grosses Pastilles-d-Vers de DEVINS,
78 *  Eessence de Poppermine,

47 « «# de Canelle,

+60 ;* s,, d'Epinatto,

20 "# de Musk,
20 ¢ Eau de Lavando,
45 “ « de Cologne,

180 “ Poudre Allemande.

‘DEVINS & BOLTON,
PHARMACIENS,

Prés lo Palals de Justice,

17 juillet.
ON PEUT TROUVER AU

No. 326, RUE CRAIG,
Le meilleur et le plus considérable

: Assortiment de

POELES.
Tous les Travaux de Fonte exécutés conre-

nabl«inent ot à BAB- PRIX, n
K3Vouez juger par vous-mômes.

MEILLEUR & OIE.,
826, Rue Craig.

1

' Meutrénl

Beaumo deMarubede Goulden
Pour Toux, Rhumes, Croup, Enrouements,

Maux de Gorge, eln—Uest un remède inappré-
vinble et qui ne failit jamais.

. Préparé seulement par oe
Lp meats 7 J. GOULDEN,-
he Pharmacien,

Près du Murché, Rue St. Laurent.
 

Huile de Foie-de Morue, pure et
fraiche,

, A Vendropué ;
; J. GOULDEN,

Pharmacien,
__. . _lrêèsdu Marché, Rue St. Laurent.

Bouteilles do Nourrices pour
Enfants,

Caniplètes, 18 3d chaque.
MAMELLES, de toutes surtes pources bouteilles.
"TUBES EN CAOUTCHOUC du du
MAMELONSeu Vitre, en Oavulchoue, Bois, ete.
SEIUNGUES—de flichardaun, de Lewis et autres

Facteurs, en: Vitre, Cuvutchoue, Métal, ete.
© A vendrepar :

, J. GOULDEN,
Chimisie et Droguisto
+4}Prèsdu<Mnrché,

 ig
LONGSTERMES DE PATENENT
5 à 40 cts, par PIED en SUPERFICIE.

Ces Lots sont situés tantcn dedans qu'en de
hors des limites de Ja Ville, dt aur les Rues les
plus larges et les plus belles, savoir :

Les Rues Sherbrooke, Cadieux, Saint Do-
witigpe, Saint Laurent, L'Avenuc Colborne
(qui, n90 pieds da Iurgeur), etles.Rues Ogtarlo,
Ste.Qutherive, Mighonne, Dorchestdr, Vartlie-
nls, Gerrard. Grant, Sté. Marle, Queen, du
-Part, Commune et auties.

Les Chars de !n Cité voyagent régulièrement
vls-d-vis vo‘ dans la proximité de la plupart de
cesTeuratns. 5 da ba Lots « >

un grand nom cos Lots,cde Terfb.aunt
couverts Warbind gy à sables ce qui ct'd'an
grand avantage pour ceux qui veulont bâtir,

és Carrières Imusevscs de le plus belle Pierre
À bâtir sout dans le voisinage d'un tiers de cu»
Lots, et les acquéreurs auront le pririlége d'y
tirerde la Pierro pourleursDâtisses, sans payer.

A part de ces‘Terrains, 168 soussigués offrent
vit vente PLUSIEURS LUT'Saur les RUES
COMMUNE et QUEEN, vlt-à-vis le Bassin des
Vapeur du laut-Canada; d V'éntréedu Canal,
Cos LOTS sontavast à LL UER, avec ou sans

les Hâtisses dessus construftes, qui outservi et
ont sbrvir como Distitlorlo, Moulin à Casi,
obtes, ete. "1:

Sr qe A

RUES : COMMUNE et PORT, près de l'Assu.
rauce Royale, ’

© —DB rLUB—
UNE BELLE TERRE de 112 arpeuts,dans

Lerthior, à une lieue seulement du Village, près
du l'ont qui traversu la jolie rividro Bayonne, et
fulsunt front sur le chemin du Rai et Ja rivière
Bayonne, avec uno BONNE MAISON—O'est
ung tré3-boanoe place de Commerce.

1 . ‘a. ee Le 1UALOUER, LS
Ge magnifique LOGEMENTà TROIS

1 ETAORS, Rue Oudieux (ci-devant
occupd par lo Major Lanes, qui « laissé

peur Quélrc,) avec 16 Bas, l'Eau, un Calorifere,
es Baluh,ete, ft yu des Bcurios de 5 places et
les Reniises à Voitures.

A LOUER, . : "‘!

UNE MAISON DOUBLEde première
clagso, Rue Cadieux./ = -

DEUX TERRES, avec ou sans Maisons, à
Nocholaga, ot une TERRE au Haut de In Tne
Parthquas,

(QUELQUES LOPINS DE BONNE TERRE
FOUR JARDINIER

PLUSIEURS MAISONS À VENDRE.
AVIS.

Les sousaignés se iso à l'avenir de
+ VENTE de PROPRIETES FONOIERES.

H. &E. LIONAIS,
; Acenrs,

"27, Rue St. Gabriel,
29, Rue Cadleuz 

PIE ivrwav
1pao PHATE DE FER

oo.

—
=

| dang les winladies de la peau, conjointement avec
“13:8 piluleg qui portent ton nom.

UN LOT BAT do 70 x86 jléds, awCola des)!

Rues Craig et da.Marché-aü-Foln,

 

IR do Liras,Phfiacien oclenr.
1 s-sciengos, 7,suede laFe
vélocbà Paria. Sodan u

réunit“1c5 Gtémanty dés os et du
qd sauge, et contient let ria l'état ti-

Ÿ quide. D'après les observations
à fuites dans les hopitpux deParis;
et consignées dans|e prospectus,

Nil est supérieur aux'Pilules dites
de Valet, au Laclate de Fer, au
Fer réduit par 0Hydregine, auz

    

        

  
   

 

  

   

p5 3guérit rapudement ples coulenis;
ig maux d’estomac, digestionspéni<
bles, appauvrissement du sang;

bé portes de forces et d’apprétit, mens-"
25 truations difficiles et pertes ‘blan-
ÿ=={ches.. C’est-le meilleur aüjurant-
“Ado l'Hulle.de Foie & Mornés- * |

: En vénte d'Paris, 7, Ruede la
| A Feuillade, chezMM:GRIMAULT

Ao AG & Cie., Phariaaciensde 8. A. J. le
Prince Napoléon. Di
| b'ian. 1863 , A0s-na-15.

injection et Capsules vegetablos
' au Matico

do GRIMAULT & Oie., Patina
ciens, à Paris, nouveau traîte-
ment préparé avec les feuilles du
MATICO, ARBRE DU PEROU,
Bout Ia guérison rapide et i::fail-

ible de la gonorrhiée, sans crainte
Hnucune des rétrécissements du ca-
nal onde inflammationdes intes-

jtins. Le célèbre Docteur RI-
CORD;de Parip, !arenanéé,Sdgs
son-apparition, à \dur Jes autres
médicaments.’ T'Indéorion s’etn-

ÿ-v4ploie au début de l’écoulement,
sles CarsuLus dans tous les. cas
Rchioniques ot invétérés qui ont

Re giéaisté aux préparations «dé copa-
X18, cubébe, ete., et aux injec.

@tions à bâse inblalique et pour les
irroounes qui préfeceut les médi-

eficaments internes. ;
8 En vente, à Paris, 7, Itue de ln
§Feuillade, chez MM. GRIMAULT

ALR& Cie., Pharmaciens de S. À. 1, le
ince Napoléon.
an. 1863.
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Plus'd’Huilo de Foie de Morue.

SIROP DE RAIFORT IODE.

D’après les certificats des Mé-
Édecins des hôpitrux de Paris,
consignés dans le prospectus et
Papprobation de plusieurs Acudé-

wall nics, ce Sivop s'emploie, avec le
Bjilus grand succès, à In place dé
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quelle il est réellement supérieur.
H guérit les maladies depoitrine,

M les scrofules, lu lytnphatisme, la
pilleur et la molesse des chairs, les

A pertes d’appétit et régénère la
jconstitution en purifiant le sang.

INR C'est en un mot le plus puissant
Mépusatif connu. Il ne fatigue ju

CeBinais l’estomac où les intestins
comme l’iodure de potassium et-
l‘iodure de fer, et s’administre
avet la plus grande facilité aux
icunes enfants sujets aux humeurs
un À Pengorgement des glandes.

8 —Le docteur Cuzenare, de Phô-
Bp:tal Saint-Louis, de Paris, le re-

d’une manière toute partieulière
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ommande

En veute, APons, 7,-rue de In Femilude, chez”
MM, GRIMAULT & Cie, Pharmaciens de S. A.
I. le Prince Napoléon.
EFDépdt Général pour les Canadus : MM.

DEVINS & BOLTON, près le l’aluis de Justice,
Montréal.

IFrAgents pour le Ville- MM. DEVINS &
BOLTON, et MM, LA 005, CLARE & CIB.
A Québee, Dépôt Général à l'Etablissement

du Canadien et chez MM, JOHN MUSSON & Cie.
Se1rouvedans les bonnes lharmne.ésdu Canada.

 

 

     

    

   
    

   

  

5 jan. 1863 aps-16

(FFok MALADIES

~1 ue
= 4», POITRINE.

Ta SIROP
vl "HYPOPHO3PHITE DE CHAUX
= 8 pg

Grimanlt & Cie.

Ce nouveau Médicament, sou-
$\erain pour In guérison de lu

+4 toux, rhumes, catarrhes, grippes,
S irritations de lu poitrine, est ausel
ÿle curatif te plus puissant de là
phtisie. Sous son influence, ln

S toux s'apaisc, les euvurs noctur:
>=fnes cessent, et le malule recou-
V=Uvre rapidement ln santé ot l’em-

REAE-] bonupoint. :

19 juin. 4 Apa-na-81

FLINT DEPEPSINE
Grimauit & Cie.
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La l’krsingest le suc gastrique
ui-méme, où plutôt le principe
digestif puri qui opêre, dans

Plesomnc In digestion des ali-
Ements. Lorsque par une cause
fqutlconque il vient à manquer, il
en résulte de mauvaises diges-
tions, des gastrites, des gustral-

£uies, inflammation des muqueu-
ses do l'estoimnuc et des-intestins,

del‘anémie, la perto des forces, et
| ry k=" enfin des pâles couleurs chez les
= uy 1/BLixm De Pevbuins,

qui à pour autorité l'upprobution
Bde I'Acaddmie de Médecine de

fg acs, trivruphe rupidement de
frous cea accidents et arréte les
voniisgoments des femmes: en.
ceintes, co

En vente & Paris, 7, Rue de In
Feuillmle, chez MM. GRIMAULT

actens de S. A. LL le Prince Na-

1
v

& Qie.,

he Gänétul pour hs Canadas: MMof ‘ ê a

D wD A BOLTON. près lo Paluis do Justice,
Montréal.

KP"Agents pour In VIe : MM. DEVINS &
BOLTON, et NM. LYMANS, OLARE & CIE

Depôt géueral à Quebce, à l'Etablissement du
Canadien et chez MM. JOIN MUSSON x CIE.

19 juin. u| 8-28.91

| ©

MANUEL DU JUBILE
PREGÉDÉ DU

Mandement de Mgr Bourget, Eve-
que de Montréal, de la Leltre Ency-
clique du Souverain Pontifo, et
suivi des Prièrespour les Exercices
du Jubilé.

Les Marchands do ln Campagne pourront se
le procurer à ln Duuzaiue à des conditions très
Avantageutes.
En vente chez :

MM. J. B. ROLLAND & FILS,
C.0.BEAUCHRMIN & VALOIS,
GHARLES PAYETTE.

10 mai. 70
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EVANS FRÈRES
MARCHANDS DE

BOIS ET DECHARBON,
COIN DES - 1» avril. sl

uillagle;
ferrugineng |°

3 Pilules et Sirop dlpdure dePeres]

i*Huile de Foie de Morue,. 81a] °

dog-ronvols dp gaz, des pitnitey; |
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‘CAPITAL: Un

Deux Millions: Stg.

LE REVENU-ANNUEL EXOEDE

£600;000 Sterling-
DEPARTEMENTDUFEU.

‘DetteCompeguigcontinue à assurer lei

Bâtisses et Propriétés
42 Au 4

Du toutes capèces, iden Tas

Taux de Primes très-modérés.

"ov HLL. ROUTH, Agent.
. 4, Monte

© 3. L.ERAULT, ….
Assistani-Gérant pour le département frangals,

17 juillet. 8

AVEZ-VOUS UNE

Salamandre a
 

Epreuve du Feu ?

  

Tan

Chaque Marchand a des Livres
et des Papiers dont la perte.
- serait désastreuse, et, en
+ , Plusieurs cas, entiè- ;
; “| ment ruinouse,, |

3 i — (LY :
LES DELAIS SONT DANGÉREUX !
TRIOMPHES RECENTES!!!

Somerset, 20 Décembre 1864.
MM. Kershuw & Edwardu—Meesieurs.—J’ui eu

‘'infortune, daus la matinée du 1! courant, d’é-
prouverla sécurité de vos Salamandres minélior
& l’épronve du feu. Verad.heures du matin, on a
“lécouvert que mon magasin était en feu, et avant
que je pus obtenir des secours efficaces, tout l’édi-
lice avec ce qu'il cunienait était la proie des flam-
mes. Lu Salamandre était placée dans lu’ centre
le la Lâtisse, et quand Ice planchers et le toit s’el-
fondsèrent eur elle, elle élhit complétement euvi-
tonnée d’une masse de feu & laquelle olle fut expo-
sée pendant plus de 11 heures. Elle était rouge.
Cependant,lorsque je l’ouvris, je fus agréablement
-<urpris de-trouver intact ce qu'elle conteneit, c'est-
à-dire, les livres, papiers el argent en papier. |
Je considère que cette épreuve à été trés-sévère,

et cllo a prouvé que votre Salamandre est Uno par-.
faite siirvié contre lo few, + C1 1 .

Votre, ete, ~~
JAMES FRASER.

Ayant élà présonta sur len lieux quand Ia Sala.
andre de M. Fraser a été vuverte, nous pouvons
en loute confiance recommander les Salamandres
Je MM. Kesshaw & Edwards comme étant vraj-
mont à l’épreuve du fou, dans toute l’acception
Au mut.

F. L. POUDRIER, Juge de Paix,
l, C, BOURK, Capitaine,
W. BARLOW.

KERSHAW&EDWARDS,
Seuls Munufacturiers et Propriétaires de la

SALAMANDRE AMELIOREE
A L'EPREUVE DU FEU.

Un Assortiment censidérable de SALAMAN-
DRES pour Marchands, Banquiers, Demeures pri-
vêes, ta, constamment en mains. SURETES de
BANQUES construiles stir les Plans les plus arné-
liorés.  Plusicurs Sulamand;es deseconde mam de
Manufucture Américaine, Anglaire et Canadienne
à vendre à bon marché.

Veuilles envoyer cherchet uno Liste des Prix et
dimensions,

:189, ‘141 Er 143,
Rue St. François-Xavier, Montréal

, : 731 ma. ,

 

GRANDE CHANCE
, EN.ACHETANTVOS

HABILLEMENTS
ET AUTRES ’

MARCHANDISES D'AUTOMNE
AUX

Nos. 296 et 298, Rue St;Paul,
Enseigne du Chapeau Rouge,
ERR ETAU

No. 258, Rue. St. Paul,
“ \Enseigne dû CastorDoré, nc

; ‘+ ‘AU. ee i

PLUS BAS PRIX,
. ... (POUR

QUELQUES JOURG-SEULEMENT,
27 sent. ' 180

ROG BDYVEAU-LAFFECTEUR,
LHAS

Oe SIROPVÉGÉTAL DIGESTIF, soul ap-
prouvé ct garanti: véritable ‘ar la eignature
Glraudenu St. Gervais, est bion supérieur aux
Sirops do Salsepurellle ot à l’lodure de Potus-
sium. 11 est recommandé par les médécins de
tous les pays pour, guérir, sans Mercure, les
vices du sang,tels que dartres, scrofules, engor-
gement, ulcères, wales nucienues, rbumatismes,
et les imaladies contagieuses nouvelles ou an-
clionnes.  Oomuie dépuratif pulesant, il détruit
les fncidents occasionnés parte Merauto, at aide
In natute d s'en lébarrasser, alnsfque de Viode,
quand on et à trop pris. :

KF-Dépôt Général pour les Canadas: MM.
DEVINS & BOLTON, ptus le Puluis de Justice,
Montréal. -
EX"Agents pour la Ville: MM. DEVINS &
OLTON, «4 MW.LYMANS, OLARE £ OIE.
i3'avrit. aps-b9

A L'ANCIENNE PLACE,
STATUAIRE,; . |

35, RUENOTRE-DAME,35.

MCHS. UATELL], tout quiremierciant Mes
sieurs du Clergé en particulier etle public en géné-
al, peur l’encourage:nantqu’il en à reçu,les aver-
tit qu’il vient de recovvir de nouveaux et beaux
MODELES de Stataezen Plaire et en Ciment patanté.
Tout orése sern ‘exÉcuté avec promptitude et &

despeix jui défient la eoneunense,
fia)

JETTE & ARCHAMBAULT,
 

AVOCATS, 1-5 t

|43..... RUE ST. VINCENTS.:S A9
it L.A. JRTTR,
sta F 15 uor, 150

|OMPAGMED'ASSURANCE=-
fe xT ”

FU LEP SE

Wi df

DEPOT := Rue Richer;Parle,” 1° = ff

 

 

  

 

   

  

 

romeroOrEURGEON;—=o
a dre 1AYOCAT, 7. a

"No. 38,=3Ruse St. ‘Vincent—No. 38,

—*.-n4“MONTREAL
cpg re saandf ipmem if .
M. TORGEON suivra ies Circuits duDistrict

de Terrebonne,
25 oct. fm-143

D* MATHIET,
..  DENTISTEH,
“7 198%BubNotre-Dime,

Co | (Visaevis Je rPalais, deJustice.);
Foiids’deRéserve considérable. 

{ Doepl ain

"ENGIN A VAPEUR
x AVENDEE:5s
"LpSoussig.é offce on vente deux magnifiques
ENGINSA VAPEURde la force de 8 chevaux,
très bien finis, à conditious trés libérales,

Los Engins seront garantis.
; B'adresser nu propriétaire, à Sorcl

OISE BÉAUCHÉMIN.
10 mai. ' 7
 

|PHARMACIE
Dr. PICAULT.

Nos, 43, 44, 46, BueNotre-Damo,9 Shy RVs . ï
ae AE ÉMIONTREAT:

Oet ETABLISSEMENT, ayant subi des amé-
Horations considérables, offre à as nombreuse
cliontèle, à dos PRIX MODERES, tous les ME-
DICAMENTS usités,

Attention toute particulière à la consultation
dos malades, GRATIS pour ceux qui achôtent
les Remèdes.

NOUVEAUX .MEDICAMENTS ré-
cemment reçus de Paris :
Sirop du Flon,

‘ .«  Birop de Lamouroux,
Oolchique de Oocheux,

Rob Boiveau Laffecteur,
Papier Fuyard et Blayn,

Papier Epispnatique No. 1, 2 et 3,
Elixir odontalgique de Peliotier,

Udontine de Pelletier,
Bandoline,
Pilules de Vallet,

¢. de Lactate de Fer,
«  d'Iodine de Per,

Le Restaurateur de In Éhevelure du Dr. Paradis,
Parfumeries de-tous genres,
Oapaules de Raquin,
, “-- de Baume de Oopabv
“ d’Hufle de Qubebe
i" « de Castor,

Perles d’ther,
* de Ohloroforme,
«  do-Férébenthine,

Bandages imperceptibles de toutes espèces}pour
Hernies, -

Urinoirs en Cnoutchoue,
êce |.Ainsi que tous les Médicaments et Préparations

pharmaceutiques en vente chez les autres Phar-
maclena.

PICAULTet FILS,
Nos. 43, 44, 46, Rue Notre-Dame,

KFrSeuls Agants en Canada pour les célèbres
Oapeules de Copahn et Cubebe de Cauhaupe.
4 mars. 39

NOUVEAU MAGASIN

VINS »e TOUTE ESPECE,
ritibaoaraine)

 

LE soussigné n
le plalsic d’annoncer
dresnombrenzamis

; que, cédant à leur
sollicitation,il vient
d'OUVRIR un MA-
GASIN où il fera
le Commerce exclu-
sif de VINS, LI-
QUEURS, EAUX-

DE-VIE, VINS FRANÇAIS, etc.
It a le plaisir d'attiser l’attention de MM. los

Membres du Clergé sur un Assortiment de
VINS de MESSE garantie très-purs, dont il
pourra disposer à très-bon marché.

- +, _Pe A. MEROIER.
a

AVIS.
M.P. A. MERCIERvient d'Btre nommé sou!

Agent pour ln Vente en Gros du célèbre NOIR
:A SOUILLIERS à l’éprouve de l'Eau de M.
TUCK, de Londres. C'est le meilleur Noir que
l'on puisse employer. Les Chaussures, même
gralssées avec n'importe quoi auparavant, de-
viennent claires et relujsantes. Cet Article est

    

 

enn
5

trds-recommandé, et pent &tre garnnti en toute
sûreté. ‘ ;

12 juillet an-75

 

pour la

DESTRUCTION DES VERS

» +, QUISOIT ENCORE.OONND,La

ESSAYEZ-LES ét S0ŸEZ CONVAINCUS
Demandes les ‘ PASTILLES-A-VERS- VE

GETALES DE DEVINS," et ne vous er laissez
pas imposer par l'uitre d'une autre Préparation.

Ces PASTILLES sontpurement vogetales,

+ Elles sont agreables au gout,

Elles n’ontvien d'offénsit Ala vue

En sont les seules LOSANGES Antholminthiques
edmises et recommandées par la Facnlté Médi-
cale comme Spécifique pour les cas de Versin
testinaux.

 

Ohaque Boîte renferme 36 Pastilles, ainsi que
lies instructions requises. On voudra bien obser-
ver aussi que. ces PASTILLRS sont chacune
‘d'elles estampillées des lettres * DEVINSY
comte garantie contre Ia contrefaçon, et qu’elles
ne eont jamaie venues à l'once où à la livre.
K9"Préparées soulement et en ycnte, en Gros

et on Détail, chez

DEVINS & BOLTON,
PYOeErnazesToe,

: Prés le Palais de Justice,

C2, MONTREAL
"En vente ausal chez H. R. Gray, R. Birks,

J. H. Formas, R.S. Latham, Dr. J. H.Richelieu,
Dr. Raymond ot J. Goulden, Pharmaciens.

'N. B.~On fournit les Acheteurs en Gros, à
raison d’un escompte libéral.
23 Gv, an 38

+ Si . X. ARGHAMBAULT,
Montréal, 8 eveTB . 147pe

  

ExtraitFluide composédeBuchu

LU de Helmbold; 2
1, 0 *

Pour ls non-retention et l'incontinence des Urj-
mes, l'uFitation, Vinflammation ou l'uicération
des Vedsle ot des Poumons, Maladies des Gla.
des, do Ia Pierre, do la Gravelle, et tou’ es fg
Douleurs .venant des Maladies de 1a Vemie, des
Poumons et de l'Hydropysie.

 

EXTRAIT FLUIDE DE BUCHU

LE

HELMBOLD,
Pour les Faiblessss. La constitution affectée
par la faiblesse organique requiert le secours
de la médecine pour fortifier le système, Cent
ce quo fait Invariablement L'EXTRAIT DE

UCHU DE HELMBOLD. Si on ne suit yas co

traitement, 1a Consomption ou la Folie en résul-

tera nécessairement.

EXTRAIT FLUIDE DE BUCHU

oe

HELMBOLD,
Daus les uilections particulidres aux remus,
west égalé par aucune autre Préparation, pur
exemple dans la Uhlorose ou Retention, l'Irré.
gularité ou [a Suppression entière des Evacug-
tions habituelles, la Stérilité ot toutes les Maly.
dies auxquclles les femmes sont dujeties, on ne
pourra trouver un Remade plug cRicace,

 

EXTRAIT FLUIDE DE BUCHU

LE

HELMBOLD
KT LA

LOTION DE ROSE AMELIOREE
Est uno application excellente dans les Maladies
d'une nature syphilitique. Des certificats du
caractère le plus respectable accompagnent
toujours los Préparations.

——

EXTRAIT FLUIDE DE BUCHU

DE HELMBOLD.

Beaucoup de gensiconnnissent Iu cause de
leur maladie, mais peu avouent sa gravité.

+ La mort des milliers de personnes qui périe-
sent par la CONSOMPTION est une preuve ter-
rible do cette assertion.

Quaid la constitution cst affuiblic de cette
tnanière, il faut avoir recours à un remède qui
fortifie et qui donue une vigueur nouvelle au
système ; et c'est co qu'on obtient par L'EX-
TRAIT DE BUOHU DE HELMBOLD.

—

L'EXTRAIT FLUIDE DE BUCHU

DE HELMBOLD

Guérit les Maladies dans toutes leurs phases,
à peu du frais, sans changement de régime
et sans aucune incommodité.

Les milliers de personnes qui ont 6t6 les vic-
times des charlatans et qui ont puyé des prix
énormes pour ôtre guéries en peu de tempa, ont
découvert qu'elles avaient été trompées. Avec
l’aide des nstringents les plus forts, le poison
sèche duns le système, pour se montrer de nou-
veau plus tard.

—

EXTRAIT DE BARSPAREILLE

DE HELMBOLD

Guérit la Scrofule, les Erésypéles et toutes fe 3
Affections quelconques sur la peau du visago et
ducorps, et purge des humeurs qui engendrent
les Maladies, enrichit le gang et

EMBELLIT LA COMPLEXION.

La plupart des Maladies qui affligent lo genre
humain proviennout de la corruption qui s'uccu-
mule dans le sang. De toutes leg découvertes
fuites pour purger, aucune n'a un effet égal à
celui du COMPOSE DE SARSPAREILLE DE
HELMBOLD. Il nettoie et renouvelle le an 8g
distille lavigueur de la ennté dans lo systém
et chasse les Humeurs qui engendrentles Mala-
dies. Il! stimule lea fonctions corporelles et

{/ .

|

chasse les désordres prenantnaissance dans le
sang. Unitel Remède eur lequel on pit comp-
ter était cherché depuis longtemps, et mainte
nant le public peut en profiter. L'espaco nous
manque pour donner tous les certificats qui
peuventfaire voir ses bons effets, mals Vessai
d’une seule bouteille démontrera an malnde que
ses vurtys Surpagseul tout ce qui a été pris
jusqu'ici.

Deux cueillerées de Extrait de Sarspareille
Fointes à une vinte d'exu valent le Breuvage de
‘Diète do Lisbon et une bouteille vaut un gal-
lon do Sitop de Sarapareille.

 

i Cea Extiaits eont préparés sur le principe
scientifique in racuo, et coutiennent toute la
force des ingrédients. Un vasai conclusif servira
de comparaison de leurs propriétés avec Celles
des Extraits en usage dans le Dispensaire des
Etats-Unis.

- KB"lls ont été mis en ussge dans l'Armée
des Etats-Unis, ct sont employés dans tous les
Hôpitaux et Institutions Sanitaires, sur tout le
continent, aussi bien que dans la pratique prie
vée, et sont considérés comme des Remèles
précieux,

—

Adicssez vos Lettres à In Maison de Pharma-
cle et de Chimie de HI£LMBOLD, 594, Broad-

Hôtel ; où au Dépôt Médical de HELMBOLD,
South Tenth Street, Bâtisses de l’Assemblée,
Philadelphie.

Décritez les symptômes dans toutes les com-
uns.

Médec nes en disponibilité de 7 heures À. M.
à 8 heures P. M.

tA vendre pir tous les Pharmacicns,

Prenez garde aux Contrefaçons !

DEMANDEZ LE

HELMBOLD,
Et n’enprenez apcus autre,

JOHN F. HENRY & OIE.,
303, Rue 8t. M'aol, . Agonts)en Gros pour les Canadasi

24fév. C we

way, New-York, porte voisino du Metropolitan .

 


